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TEBBOUNE L’A ANNONCÉ LORS DE SA TOURNÉE HIER À ALGER 

Deux casemates découvertes et 5 bombes artisanales détruites 
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16 000 LOGEMENTS AADL LIVRÉS
À SIDI ABDELLAH D’ICI NOVEMBRE

Le président français, Emmanuel Macron, effectuera «dans
les toutes prochaines semaines» une visite en Algérie, a

indiqué la présidence française sans préciser de date. Mais
selon certains observateurs, cette visite aura lieu au début

du mois d’août prochain. 
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ELLE DEVRAIT AVOIR LIEU LE MOIS PROCHAIN

LA VISITE DE MACRON 
EN ALGÉRIE SE PRÉCISE

Mami fait vibrer le
Zénith Ahmed-Bey

LE PRINCE DU RAÏ REVISITE SON
RÉPERTOIRE POUR LES CONSTANTINOIS
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Les instructions de
Hamel pour le

meilleur accueil des
voyageurs

PORTS, AÉROPORTS ET FRONTIÈRES
TERRESTRES

Le Premier ministre,
Abdelmadjid Tebboune, a

procédé hier à la pose de la
première pierre d’un projet
de réalisation de 14 200

logements à la nouvelle ville
de Sidi Abdellah. Les

logements de type location-
vente (AADL) se taillent la
part du lion dans ce projet
avec 11 000 unités,  alors

que les 3 200 autres seront
dédiées aux logements

publics promotionnels (LPP).
Tebboune a procédé ensuite

à l’inauguration de la
deuxième tranche du

programme de logements de
la nouvelle ville, qui

comprend 3 200 unités, dont
2 080 de type location-vente
et 1 200 LPP.  Le Premier

ministre a annoncé, lors d’un
point de presse, la

distribution de 16 000
logements AADL dans  la

nouvelle ville d’ici à
novembre, dont 8 000 en

août prochain
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L
e chef de l’État, qui a adressé le 14
juillet  dernier un message au président
français Emmanuel Macron à l’occa-

sion de la fête nationale, a glissé une phrase
qui en dit long sur les relations entre les deux
dirigeants : «Dans l’attente du plaisir que
j’aurai à vous accueillir à Alger et en vous
renouvelant mes chaleureuses et cordiales
félicitations, je vous prie de croire, monsieur
le Président et cher ami, en l’expression de
ma très haute et cordiale considération et des
sentiments les plus amicaux de l’État», a
conclu le président Bouteflika. Le président
Bouteflika avait adressé un message de féli-
citations particulièrement élogieux au prési-
dent Emmanuel Macron après l’élection de
celui-ci à la tête de l’État français, allant jus-
qu’à qualifier sa victoire  de «bien méritée»
pour «un homme d’Etat capable de conduire
la France vers un avenir qualitativement
meilleur.» 
Le chef de l’Etat français sera accompagné
en Algérie par une délégation «hors normes»,
nous dit-on. En plus des grands patrons du
CAC 40, il y aura une très forte délégation
ministérielle, d’hommes de lettres et de cul-
ture, en plus des «personnalités» proches
d’Alger.  D’importants contrats seront aussi
conclus dans le domaine de l’armement mili-

taire, ajoute-t-on : «Il faut donner encore plus
de densité au partenariat entre la France et
l’Algérie», avait indiqué Emmanuel Macron
alors en visite en Algérie dans le cadre de sa
campagne présidentielle. 
Le report de la visite de Macron est dû aux
préparatifs de cette visite, qui ne pouvait se
faire avec l’ambassadeur encore en poste
Beranrd Emié, remplacé depuis quelques
jours par Xavier Driencourt, un fin connais-
seur des subtilités diplomatiques comme il le
confirme dans ses premières déclarations. 
L’ambassadeur de France a affirmé qu’il était
temps «d’aller au-delà des formules, certes
utiles et souvent nécessaires, partenariat stra-
tégique ou partenariat d’exception». Car, a-t-
il précisé, «au-delà des mots, il faut construi-
re, bâtir, identifier et préparer des projets,
poser des pierres et des jalons qui, plus que
les mots ou les formules, dureront et reste-
ront. C’est cela que nous devons faire
ensemble ; ce sera mon objectif pendant ce
mandat», dit-il dans un discours prononcé à
l’occasion de la fête nationale de la France.
Xavier Driencourt a estimé que sa désigna-
tion à Alger «est un défi nouveau et immen-
se», indiquant au passage qu’Emmanuel
Macron «a clairement marqué sa volonté
d’écrire une nouvelle page dans les relations

algéro-françaises». «Cette page, a-t-il noté,
c’est à nous, c’est à vous de la construire.»
L’Algérie et la France «peuvent écrire une
page d’histoire», a conclu Xavier Driencourt,
pour qui la relation entre ces deux pays «ce
n’est pas seulement un récit tumultueux, ce
n’est pas seulement une question d’économie
ou d’investissements, c’est beaucoup plus
que cela ; c’est aussi, et avant tout, une affaire
de cœur, d’amitié et d’affection», dit-il enco-
re. En plus du chapitre économique qui va
prendre une «très grande place», les deux
pays vont tenter de relancer l’accord de paix
d’Alger signé entre toutes les parties
maliennes en conflit. Le partenariat algéro-
français sera consolidé par le renforcement
de trois volets que sont l’éducation, l’écono-
mie et la culture. Trois axes lourds de consé-
quences : le premier touche à la formation de
jeunes licenciés et doctorants qui quittent
l’Algérie vers la France, souvent sans retour.
Le second sera axé sur l’exportation vers
l’Algérie afin que la France reprenne sa place
de leadership et enfin  le troisième, le rayon-
nement de la francophonie. Un autre volet
plus stratégique concerne la partie sud de la
Méditerranée qui devrait être érigée en bar-
rière contre l’immigration, et la sécurité de
l’Europe. Hocine Adryen

ELLE DEVRAIT AVOIR LIEU LE MOIS PROCHAIN

La visite de Macron 
en Algérie se précise

Le président français, Emmanuel Macron, effectuera «dans les toutes prochaines semaines» une visite en
Algérie, a indiqué la présidence française, sans préciser de date. Mais selon certains observateurs, cette

visite aura lieu au début du mois d’août prochain. 

LE MINISTRE
YÉMÉNITE 
DES AFFAIRES
ÉTRANGÈRES 
À ALGER 
La position de
l'Algérie qui
"soutient son pays
et sa direction
légitime" saluée 

LE VICE-PREMIER ministre
et ministre des Affaires étran-
gères de la République du
Yémen, Abdul Malek Al-
Mekhlafi, a salué hier à Alger
le soutien de l'Algérie "à son
pays et à sa direction légiti-
me".
Dans une déclaration à la pres-
se, le ministre yéménite, qui a
été accueilli à l'aéroport inter-
national Houari-Boumediène
par le ministre des Affaires
étrangères, Abdelkader Messa-
hel, a affirmé que "l'Algérie
est un pays important sur la
scène arabe et nous comptons
toujours sur son soutien au
Yémen et à sa direction légiti-
me pour le rétablissement de
la paix".
Le chef de la diplomatie
yéménite a souligné que sa
visite en Algérie s'inscrivait
dans le cadre de "la concerta-
tion permanente" entre les
deux pays visant "à examiner
la situation politique et régio-
nale et les questions relatives à
la situation prévalant dans le
monde arabe et le terrorisme
en général".
La visite se veut, a-t-il pour-
suivi, une occasion "pour
informer les frères algériens
de la situation au Yémen qui
souffre des retombées d'une
guerre destructrice et aspire à
un retour à la paix et au ren-
forcement des efforts de
l'émissaire onusien". 
Après avoir salué les relations
bilatérales "fraternelles et
séculaires", M. Al-Mekhlafi a
exprimé sa volonté de "renfor-
cer" les relations dans divers
domaines, citant "la forte pré-
sence" d'étudiants yéménites
en Algérie grâce aux facilités
qui leur sont accordées".
Le vice-Premier ministre et
ministre des Affaires étran-
gères de la République du
Yémen effectue une visite de
travail en Algérie qui s'étalera
jusqu'au 17 juillet.

APS

E RETARD enregistré dans la mise à
niveau des zones industrielles et d’activi-
tés, des zones d’expansion touristique et le
détournement du foncier industriel sont à
l’origine de la stagnation de l’investisse-
ment dans la wilaya de Béjaïa, de la
bureaucratie, du blocage de quelques pro-
jets induits par l’austérité, du retard dans
le lancement des nouvelles zones indus-
trielles. Ce sont en substance les points à
l’origine du retard de l’investissement
accusé par la wilaya, selon les observa-
tions faites par les élus lors de la session
de l’APW. 
Pour eux, l’investissement est au ralenti et
les investisseurs, publics ou privés, ne se
bousculent pas au portillon ; ils se comp-

tent sur les doigts d’une main alors que les
demandeurs d’emploi, dont des diplômés
d’universités et de grandes écoles, sont en
constante hausse. 
C’est ce qu’ont développé les élus lors des
débats de la session de l’APW ainsi que le
rapport relatif à l’investissement et le
développement présenté à l’occasion. Le
bras de fer Cevital – EPB lié au blocage
des équipements de l’usine de l’entreprise
Cevital de trituration des graines oléagi-
neuses et le gel des projets structurants
étaient dès l’ouverture des débats sur la
table. Le RCD, à travers ses élus, n’a pas
ménagé le PDG du port.  «Il y a, à travers
l’affaire Cevital, un acharnement contre
notre wilaya en vue de la rendre peu

attractive et de nombreux investisseurs
l'ont déjà fuie», a dénoncé le chef de grou-
pe RCD à l’APW, interpellant le wali
«afin de relancer l’investissement».
Le FFS, qui partage le constat sur le blo-

cage de l’investissement à Béjaïa avec le
RCD, a dénoncé le blocage du projet de
Cevital et plaidé pour «un développement
dans le strict respect des lois de la Répu-
blique». Un élu du RND a relevé l’urgen-
ce d’élaborer un rapport sur tous les pro-
jets bloqués, y compris celui de Cevital, et
de le transmettre au Premier ministre pour
les débloquer». Il a invité l’Agence fon-
cière et le Cadastre à établir une cartogra-
phie précise du foncier industriel de la
wilaya. Le wali estime qu’il reste beau-

coup à faire mais il est très optimiste car,
dit-il, «la wilaya de Béjaïa est classée 4e
au niveau national avec ses 23 513 PME et
quelque 63 700 postes».
Pour le premier responsable de la wilaya,

«l’investissement est l’affaire de tout le
monde». Les élus ont été invités à «tirer
les enseignements des politiques d’inves-
tissement passées et des échecs précé-
dents». Il dira : «La responsabilité est par-
tagée sur les projets gelés car ils n’ont pas
été lancés à temps». Il s’est engagé ensuite
à assainir le dossier, à revoir les modalités
de gestion du foncier industriel et à récu-
pérer les assiettes de terrain non-exploi-
tées» pour les mettre à la disposition des
«vrais investisseurs». N. B.

APW DE BÉJAÏA

La relance de l’investissement en débat 



Le Premier ministre,
Abdelmadjid Tebboune, a
procédé hier à la pose de la
première pierre d’un projet de
réalisation de 14 200
logements à la nouvelle ville de
Sidi Abdellah. 

L
es logements de type location-vente
(AADL) se taillent la part du lion
dans ce projet avec 11 000 unités,

alors que les 3 200 autres seront dédiées
aux logements publics promotionnels
(LPP).  Tebboune a procédé ensuite  à
l’inauguration de la deuxième tranche du
programme de logement de la nouvelle
ville, qui comprend 3 200 unités, dont 2
080 de type location-vente et 1 200 LPP.  
Le Premier ministre a annoncé, lors d’un
point de presse en marge de cette visite, la
distribution de 16 000 logements AADL
dans  la nouvelle ville d’ici à novembre,
dont 8 000 en août prochain.  
Le chef de l’exécutif a rappelé par ailleurs
les 10 000 unités déjà inaugurées par le
président de la République, Abdelaziz
Bouteflika,  ce qui portera le nombre des
logements AADL distribués à Sidi Abdal-
lah à 26 000 unités.
Au cours de son déplacement dans cette
ville, dans le cadre d’une visite de travail
et d’inspection dans la wilaya d’Alger, le
Premier ministre a d’abord  procédé  à

l’inauguration du premier  tronçon de la
double voie reliant le nord de la ville de
Zéralda à Sidi Abdellah et le cyberparc de
Sidi Abdellah. Entré en service depuis
hier, ce  tronçon qui s’étend sur 1,5 km sur
un total de 10 km relie la nouvelle ville de
Sidi Abdellah aux villes avoisinantes. 
Le ministre a assuré par ailleurs que la
réception définitive de tous les projets de
cette ville est prévue pour la fin de 2018 et
début de 2019. La nouvelle ville de Sidi

Abdellah est la première étape de la visite
de Tebboune dans la wilaya d’Alger, au
cours de laquelle il s’est enquis des projets
phare de développement de la capitale. 
Au cours de cette visite, qui s’inscrit dans
le cadre de la mise en œuvre et du suivi du
programme du président de la République,
le Premier ministre était accompagné
d’une importante délégation ministérielle,
du wali d’Alger et de députés de l’APN.

Z. M.
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LE PRÉSIDENT du mouvement El Islah,
Filali  Ghouini, a appelé hier la classe poli-
tique et tous les acteurs de la société à
déployer davantage d’efforts “pour aboutir
à un consensus national dans le cadre d’une
vision nationale unifiée et élaborer une
feuille de route commune pour faire face à
la situation difficile que traverse le pays
actuellement, notamment dans les
domaines économique et social”.
Lors d’une rencontre consacrée à la présen-
tation des recommandations de la 9e uni-
versité d’été du mouvement, M. Ghouini a
mis l’accent sur la nécessité “d’impliquer
tous les acteurs de la société à travers la
promotion de l’action politique et la reprise

du dialogue entre le pouvoir et les parte-
naires politiques pour préserver les intérêts
suprêmes du pays, retrouver l’esprit de
l’initiative collective et faire face à toutes
les difficultés dans les différents domaines :
politique, économique et social dans le
cadre d’une vision nationale unifiée”. Les
participants à cette université d’été ont
appelé à “ouvrir un nouveau dialogue avec
la classe politique et l’ensemble des acteurs
sur la scène nationale, accélérer l’élabora-
tion d’une feuille de route consensuelle et
fixer les délais de parachèvement des pro-
fondes réformes politiques en vue de
conforter les institutions de l’Etat, consa-
crer la souveraineté populaire et instaurer

un Etat de droit”. Ils ont également mis
l’accent sur la nécessité “d’encourager
l’ouverture et la coopération entre tous les
partis politiques et la société civile pour
renforcer la cohésion et la solidarité natio-
nales, faire éviter au pays toute impasse
politique et garantir une rentrée sociale
calme”. Les participants ont, par ailleurs,
appelé à traiter certains dossiers, particuliè-
rement ceux liés à la retraite, à la santé, à
l’éducation et à l’emploi. 
M. Ghouini a rappelé tous les efforts que
déploie le mouvement pour “préparer les
prochaines élections locales”, écartant
“l’éventualité de l’adhésion de son parti à
une alliance politique”. R. N.

ILS SERONT LIVRÉS D’ICI NOVEMBRE 2017

Tebboune annonce la distribution 
de 16 000 logements AADL à Sidi Abdellah

LE MOUVEMENT EL ISLAH À PROPOS DE LA “SITUATION DIFFICILE DU PAYS”  

Appel à un consensus national 

TEBBOUNE INAUGURE
L’ECOLE SUPÉRIEURE
DE LA SÉCURITÉ
SOCIALE 
LE PREMIER ministre, Abdelmadjid
Tebboune, a procédé hier à l’inaugura-
tion de l’Ecole supérieure de la sécurité
sociale (ESSS) sise à Ben Aknoun, lors
d’une visite de travail et d’inspection
dans la wilaya d’Alger.
Avant d’inaugurer cette école, M. Teb-
boune a reçu une présentation détaillée
sur cette nouvelle structure, au cours de
laquelle il s’est félicité de la réalisation
de cet «édifice unique dans le monde
arabe et en Afrique du fait qu’il répond
aux standards internationaux», exprimant
le souhait que sa gestion soit «à la hau-
teur de sa grandeur».
Le Premier ministre a salué, par la même
occasion, la qualité du travail effectué
par l’entreprise publique Cosider qui a
réalisé cette structure, ainsi que les ingé-
nieurs qui ont conçu le style architectural
esthétique original, conformément aux
orientations du président de la Répu-
blique, Abdelaziz Bouteflika.
Par la suite, M. Tebboune a présidé une
cérémonie de sortie de la deuxième pro-
motion de l’ESSS. Dans une allocution
prononcée à l’occasion, le ministre du
Travail, de l’Emploi et de la Sécurité
sociale, Mourad Zemali, a mis en avant
la politique du gouvernement visant le
développement de la formation et de
l’enseignement dans les différents
domaines.
Il a souligné que cette nouvelle structure
constitue «un nouvel outil qui vient ren-
forcer les capacités scientifiques et pro-
fessionnelles en matière de sécurité
sociale dans le but d’assurer un bonne
prise en charge des citoyens».
Il a ajouté que cette école, «à travers une
bonne gestion, contribuera à consolider
la solidarité nationale, la cohésion et la
stabilité sociales», rappelant les efforts et
les moyens consentis par la tutelle afin
de concrétiser ce projet.
Cette deuxième promotion de 53 étu-
diants porte le nom de feu Mohamed-
Salah Mentouri, où un hommage a été
rendu à celui qui a occupé plusieurs
hautes fonctions de l’Etat, dont notam-
ment celle de ministre et de directeur
général de la Caisse nationale des assu-
rances sociales des travailleurs salariés.
La famille du défunt, qui était présente à
la cérémonie, a reçu un cadeau en guise
de reconnaissance pour la riche carrière
de feu Mentouri, dont le dernier poste
était président du Conseil national écono-
mique et social.
Par ailleurs, un cadeau symbolique pour
le président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, a été remis à M. Tebboune
par les étudiants de cette nouvelle pro-
motion.
D’une capacité pédagogique de 400
places, l’ESSS a pour mission d’assurer
la formation de cadres hautement quali-
fiés et des personnels d’encadrement
exerçant au niveau des organismes et ins-
titutions de la sécurité sociale.
L’école assure également la formation
continue des cadres des secteurs publics
et privés ainsi que des membres des
organisations professionnelles.
Placée en co-tutelle pédagogique entre le
ministère du Travail et celui de l’Ensei-
gnement supérieur et de la recherche
scientifique, l’école réserve 25 % de ses
places pédagogiques aux étudiants des
pays de l’UMA et de l’Afrique en vertu
d’un accord de partenariat signé entre
l’Algérie et l’Organisation internationale
du travail.
L’école a également pour mission d’en-
treprendre des études et des recherches
relatives aux questions de la sécurité
sociale et de publier des ouvrages et
périodiques liés aux spécialités ensei-
gnées.

S. N.

LE PREMIER ministre, Abdelmadjid Teb-
boune, a présidé hier à l’Ecole supérieure
d’hôtellerie et de restauration de Aïn Benian
(Alger), la cérémonie de sortie de la premiè-
re promotion d’étudiants diplômés de cette
école. M. Tebboune, qui effectuait une visite
de travail et d’inspection à Alger, a remis les
diplômes aux étudiants de cette promotion
baptisée du nom du défunt Abdelmadjid
Allahoum, qui occupa plusieurs postes dont
celui de ministre du Tourisme. La promo-
tion sortante est composée de 32 étudiants
qui ont bénéficié d’une formation de trois
ans en gestion hôtelière et restauration.
Outre le ministre du Tourisme et de l’Artisa-
nat, Hacène Mermouri, plusieurs membres
du Gouvernement, des députés et des séna-

teurs, le Wali d’Alger, Abdelkader Zoukh, la
représentante de l’Organisation internatio-
nale du Tourisme pour l’Afrique et le PDG
de l’Ecole, Hamid Melzi ont assisté à la
cérémonie.
Une vidéo sur le système d’études, les
conditions d’hébergement et les moyens
éducatifs et pédagogiques de cet établisse-
ment a été projeté avant la remise des
diplômes aux majors de cette promotion
composée de 32 diplômés ayant suivi une
formation de 3 ans. A cette occasion, M.
Tebboune a honoré la famille du défunt
Allahoum, qui a occupé plusieurs postes
après l’Indépendance dont celui de ministre
du Tourisme.
Dans une allocution prononcée à l’occasion,

M. Mermouri a estimé que cette première
promotion sortante était “un acquis” pour le
secteur du tourisme en Algérie qui “jouit
d’un grand intérêt au titre du programme du
président de la République” ajoutant que
son secteur constituait “l’un des principaux
axes du Plan d’action du Gouvernement”.
Dans le même sillage, le nouveau ministre
du Tourisme s’est félicité du “niveau de for-
mation et des programmes” dispensés par
cette école, soulignant “le besoin du secteur
du Tourisme en ce genre de programmes”.
Au terme de cette cérémonie, les étudiants
diplômés ont remis au Premier ministre une
distinction décernée au président de la
République. R. N.

ECOLE SUPÉRIEURE D’HÔTELLERIE ET DE RESTAURATION 

La cérémonie de sortie de la première
promotion présidée par le Premier ministre 
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C
ette situation contraint les respon-
sables concernés, notamment
l’Agence nationale des barrages et

transferts (ANBT), à lancer des actions
itératives pour mettre un terme au drame
des noyades qui endeuillent, chaque
année, de nombreuses familles.
Tout récemment, trois jeunes ont perdu la
vie dans les eaux du barrage de Beni
Haroun (wilaya de Mila), et ce en dépit
d’une vaste campagne pédagogique de
sensibilisation et de prévention lancée par
l’ANBT, à partir du mois de juin, d’autant
que cette agence déplore pas moins de 115
cas de noyade durant les cinq dernières
années.
L’été 2017 est ainsi placé sous le signe de
la prévention et de la sensibilisation contre
les dangers de la baignade dans les eaux
de barrage, en particulier celui de Beni
Haroun (Mila), a affirmé à l’APS, Azzedi-
ne Lemanaâ, directeur d’exploitation de
cet ouvrage.
Etant le plus important barrage en Algérie
avec 120 m de hauteur et une capacité
théorique de 960 millions de m3, cet
imposant ouvrage est aussi l’un des plus
«meurtriers», à cause des nombreux
jeunes qui s’aventurent à s’y baigner sans
mesurer les risques de noyade.
Selon ce même responsable, la campagne
de sensibilisation qui bat son plein depuis
le mois de juin dernier se poursuivra jus-
qu’à la fin de l’été et vise particulièrement
les jeunes par le bais de spots publici-
taires, de distribution de dépliants, d’affi-
chage dans les maisons des jeunes, dans
les cybercafés et dans les mosquées.
M. Lemanaâ a fait savoir, dans ce contex-
te, qu’une sortie un jour sur deux était
organisée dans les villages avoisinant la
retenue du barrage pour sensibiliser les
jeunes sur les dangers des baignades dans
les eaux du barrage, parce que, insiste-t-il,
«on ne peut pas laisser ces gens livrés à
eux-mêmes».
Il s’agit, a-t-il attesté, de prendre en charge
les jeunes désœuvrés des 32 communes de
la wilaya de Mila en invitant, chaque
week-end, ceux de 2 ou 3 communes, pour
passer «une journée récréative» au niveau
du barrage de Beni Haroun, en guise
d’«alternative» à l’interdiction de se bai-
gner dans les eaux du barrage.

Les jeunes des communes de Constantine,
limitrophes du barrage de Beni Haroun,
notamment celles de Messaoud Boudjriou
et Beni Hamidène, sont également concer-
nés par ce programme spécial visant à
empêcher, assure M. Lemanaâ, les jeunes
de se baigner dans le barrage en mettant
leur vie en péril.

DES SORTIES ENCADRÉES POUR
UNE MEILLEURE PRÉVENTION
Au programme de ces sorties, des randon-
nées pédestres, grâce auxquelles les
jeunes invités découvrent la faune et la
flore, des barbecues, des jeux de chasse au
trésor, des moments de convivialité
accompagnés au rythme de la derbouka,
détaille le directeur du barrage de Beni
Haroun.
Outre ces sorties «sencadrées» par les
organisateurs, des jeunes viennent aussi au
barrage de Beni Haroun dans le cadre de
voyages organisés, révèle cette même
source, par le biais d’associations de Mila
et de Constantine.
Parallèlement aux sorties éducatives et de

loisirs organisées au profit des jeunes des
communes de Mila et de Constantine, un
programme régulier destiné aux familles
est également mis au point par les respon-
sables du barrage de Beni Haroun en col-
laboration avec des associations qui
concoctent des sorties pour les jeunes
accompagnés de leurs familles.
Retraitée de l’enseignement depuis
quelques années, Meriem, la soixantaine,
a affirmé à l’APS qu’une ballade au barra-
ge de Beni Haroun fait partie des moments
d’évasion rafraîchissants qu’elle aime
s’octroyer avec son conjoint et ses trois
enfants, et ce à chaque fois qu’une occa-
sion se présente.
Résidant dans la wilaya de Constantine, au
chef-lieu précisément, Meriem considère
le barrage de Beni Haroun comme une
«bouffée d’oxygène» pour la population
locale qui y voit un endroit «privilégié»,
où il est possible de passer un bon moment
de communion avec la nature et un pano-
rama à couper le souffle.
«Comme toute ville de l’intérieur,
Constantine n’offre pas beaucoup de pos-

sibilités à ses habitants durant l’été, à
défaut de plage et de sable doré. Nous
nous rendons donc de temps à autre au
barrage de Beni Haroun, en famille, pour
décompresser et changer d’air, mais il
n’est pas question de laisser mes enfants
s’y baigner, car c’est trop dangereux»,
estime-t-elle.
Une brigade composée d’agents de sécuri-
té du barrage de Beni Haroun sillonne
d’ailleurs quotidiennement le plan d’eau
et les rives du barrage à l’aide d’embarca-
tions afin de dissuader les jeunes de se
baigner dans le barrage, a indiqué M.
Lemanaâ.
En plus de débusquer les «indus bai-
gneurs», cette brigade a aussi comme
autres missions de lutter contre l’irrigation
et les labours illicites, a souligné ce même
responsable, faisant savoir que les
membres de cette brigade interviennent
pour mettre un terme aux faits reprochés
et déposent plainte, le cas échéant, au
niveau des unités de la gendarmerie des
communes concernées.

R. N./APS

BARRAGE DE BENI HAROUN

Campagne de sensibilisation contre 
les risques de noyade

Quand le thermomètre voltige allègrement en cette période estivale, l’envie de se baigner devient pressante et tous les moyens sont
bons pour braver l’interdit en «piquant une tête» même dans des plages non surveillées, des gueltas, des retenues d’eau et des

barrages.

TRENTE SIX  personnes ont péri par noyade,  dont 21
noyades dans des plages interdites à la baignade, durant la
période  comprise entre le 1er juin et le 11 juillet 2017,
contre 28 décès  enregistrés durant la même période de
référence en 2016, selon un bilan  rendu public par la Pro-
tection civile.
Sur les 15 décès recensés au niveau des plages autorisées
à la baignade, 8 noyades sont survenues en dehors des
horaires de surveillance, a détaillé le Sous-directeur char-
gé des Statistiques et de l’Information, le Colonel Achour
Farouk, insistant sur la nécessité pour les estivants de res-
pecter les consignes de la Protection civile s’agissant de
la baignade.
Avec 8 décès, dont 3 survenus au niveau des plages non
autorisées à la baignade et 3 autres dans celles autorisées
mais en dehors des horaires de surveillance,  Boumerdès
occupe la tête du peloton des wilayas concernées par ce

bilan, suivie de Mostaganem avec 7 décès, dont 6 enregis-
trés dans les plages interdites à la baignade, puis de Skik-
da avec 3 décès, également comptabilisés dans cette caté-
gorie de plages.
Durant la période suscitée, a ajouté le même responsable,
il a été enregistré une fréquentation du littoral algérien de
l’ordre de 19.159.114 estivants, alors que les éléments de
cette institution ont effectué 13.454 interventions ayant
permis de sauver 8.397 personnes de la noyade et de soi-
gner sur place 4.036 autres, tandis que 910 autres ont dû
être évacuées vers les centres de soins.
Par ailleurs, 59 personnes ont été sauvées à bord d’embar-
cations diverses, dont 54 dans la seule wilaya de Béjaïa,
tandis qu’une (1) personne a été blessée par un engin nau-
tique, a encore précisé le Colonel Achour.Le représentant
de la Protection civile a rappelé, à ce propos la mesure
préventive décidée par celle-ci pour contrer les noyades

en mer, consistant en la prolongation d’une heure les
horaires de surveillances des plages fréquentées (20 h au
lieu de 19 h).  Ce dernier tient également à mettre en
garde les citoyens, les parents plus particulièrement,
contre le phénomène des noyades dans les barrages qui
fauche chaque saison estivale des vies humaines, faisant
savoir que depuis le 1er juin dernier, 18 décès ont été
répertoriés dans ces circonstances, le dernier en date
remontant au mardi 11 juillet. Il s’agit, a-t-il précisé, d’un
adolescent âgé de 17 ans dont la noyade est survenue dans
le barrage de Beni-Haroun (Mila).
Pour prévenir contre le danger de ces baignades, la Pro-
tection civile envisage de lancer, dès le 17 juillet prochain
et à partir de ce site, une campagne de sensibilisation, en
concertation avec l’Agence nationale des barrages et
transferts (ANBT), a conclu M. Achour.

M. B.

SELON UN BILAN ÉTABLI PAR LA PROTECTION CIVILE 

36 personnes décédées par noyade depuis le 1er juin 



«L
a mobilisation
des moyens et
équipements

modernes visent essentielle-
ment à réduire les délais d’at-
tente pour les voyageurs et à
assouplir les  procédures de
police», a affirmé le DGSN
lors d’une visite d’inspection,
avant-hier, à la deuxième bri-
gade de police des frontières
de l’aéroport international
Houari-Boumediene à Alger,
précise le communiqué de la
Direction générale de la sûreté
nationale parvenu à notre
rédaction.  Dans ce cadre, le
général major Hamel s’est enquis des for-
malités d’assouplissement et de sécurité
appliquées par les services de la police des
frontières, notamment en cette période de
l’année qui connaît une grande affluence
de voyageurs, résidents, membres de la
communauté nationale établie à l’étranger
et touristes étrangers, et ce à travers tous
les ports, aéroports et postes frontaliers

terrestres du pays. Au niveau des guichets
de contrôle de la police des frontières, le
général major Hamel s’est enquis de l’ap-
plication des mesures de contrôle des pas-
seports et du niveau de maîtrise des équi-
pements modernes mis en place, à l’instar
du lecteur des passeports biométriques qui
a permis de diminuer les délais d’attente
des voyageurs, précise la communiqué.

M. Hamel a inspecté
également la salle de
vidéosurveillance où un
exposé exhaustif lui a
été présenté sur les dif-
férentes missions assi-
gnées à ce service opé-
rationnel. Il a ensuite
donné des instructions
pour la sécurité des
voyageurs et de leurs
bagages.
Les voyageurs présents

ont salué cette visite qui
traduit «l’attachement
du haut commandement
de la Sûreté nationale à

garantir les meilleures conditions pour
l’accueil des citoyens, de la communauté
algérienne établie à l’étranger et des tou-
ristes étrangers». 
Ils se sont félicités également de l’assou-
plissement des mesures sécuritaires mises
en place par la DGSN au niveau des aéro-
ports, ports et postes frontaliers terrestres,
conclut le communiqué. T. R.
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Impératif d’assurer les meilleures
prestations et facilitations aux voyageurs
Le directeur général de la Sûreté nationale, le général Major Abdelghani Hamel a mis l’accent sur
l’impératif d’offrir les meilleures prestations et facilitations aux voyageurs à travers tous les ports,
aéroports et postes frontaliers terrestres au niveau national, notamment en période estivale qui

connaît une grande affluence de voyageurs, indique un communiqué de la Direction générale de la
sûreté nationale.

DANS son dernier numéro du mois de
juin, la revue de la DGSN « Chorta », est
revenue sur la première assemblée généra-
le du mécanisme de coopérationpolicière
africaine « AFRIPOL» qui s’est déroulée à
Alger le mois dernier, un évènement qui a
été marqué par l’élection de l’Algérie pour
présider l’organisation pour les deux pro-
chaines années avec à sa tête le général
major Abdelghani Hamel comme prési-
dent.
La revue est revenue en détail sur le
déroulement de la première réunion
d’AFRIPOL, qui constitue « une valeur
ajoutée dans la coopération policière sur
les plans régional et international, et
même le catalyseur et le maillon fort de
l’alliance stratégique contre le terrorisme
et le crime sous toutes ses formes », selon
le général major Abdelghani Hamel.  
De son côté, le président de la Commis-
sion de l’Union africaine, Mahamat
Moussa Faki, a estimé que les probléma-
tiques sécuritaires requièrent une “riposte
collective”, la coordination et l’échange
d’information et l’appui  matériel et logis-
tique, ajoutant que la “bonne gestion” des

opérations et du suivi dépend de la mise
en place d’un système sécuritaire commun
à notre continent, qui est devenu un
champ et passage aux courants destruc-
teurs.
On retrouve aussi le message de remercie-
ment adressé au Président de la république
Abdelaziz Bouteflika par les chefs de poli-
ce africaine, lu en leur nom par le Direc-
teur général de la Sûreté nationale  mauri-
tanienne, Mohamed Ijat, dans lequel ils
ont salué « le rôle pionnier du  président
de la République dans son soutien aux
causes africaines,  l’ancrage des valeurs
de solidarité entre pays africains, le ren-
forcement  de la coopération entre ces
pays dans différents domaines dont celui
de la  sécurité, outre et la promotion de
toutes les initiatives et démarches  visant à
promouvoir cette coopération ». Ils ont
également saisi l’occasion pour saluer
« les efforts constants du  président de la
République et ses actions louables en
faveur du  rétablissement de la sécurité et
de la stabilité en Afrique ainsi que ses
efforts pour le règlement des crises et dif-
férends qui divisent certains  pays, par des

voies pacifiques et le dialogue tout en res-
pectant la  souveraineté de chaque Etat
sans s’immiscer dans ses affaires
internes ».Par ailleurs la revue rappel que
la DGSN a honoré le président de la Répu-
blique pour son implication dans la réussi-
te de la première réunion d’AFRIPOL à
Alger.
La revue « Chorta » a également repris le
message du Président à l’occasion de la
journée mondiale du travail, où il salue les
sacrifices des travailleurs algériens et « Je
rends hommage aujourd’hui encore à nos
travailleurs algériens pour l’esprit de
sacrifice avec lequel ils ont résisté durant
la tragédie nationale, face à la barbarie du
terrorisme destructeur qui a détruit des
dizaines d’usines et fauché des centaines
de martyrs du devoir national dans les
rangs de la classe ouvrière, parmi eux, le
chahidAbdelhakBenhamouda, Secrétaire
Général de l’UGTA », a indiqué le prési-
dent de la République.
Dans ce dernier numéro on retrouve égale-
ment plusieurs activités de la DGSN
notamment la commémoration des mas-
sacres du 08 mai 1945. Nassim Mecheri

DANS SON NUMÉRO DU MOIS DE JUIN 

La revue « Chorta » revient sur la réussite 
de la réunion d’AFRIPOL à Alger

ACCIDENTS DE LA
ROUTE
Neuf morts et 45 blessés
en 48 heures 

NEUF PERSONNES ont trouvé la mort
et 45 autres ont été blessées dans des
accidents de la circulation survenus
durant les dernières 48 heures sur le
territoire national, a indiqué hier la
Protection civile dans un communiqué.   
Par ailleurs, cinq cas de décès par
noyade en mer ont été enregistrés durant
la même période dans des plages ou des
zones rocheuses interdites à la baignade
dans les wilayas de Béjaïa, Skikda,
Mostaganem, Tipasa et Boumerdès, note
la même source.
En outre, quatre cas de décès par noyade
dans des réserves d'eau ont été
enregistrés dans les wilayas de Guelma
(1) et de Sétif (3). Les unités de la
Protection civile ont, d'autre part,
procédé à l'extinction de 97 feux de
forêts, 26 incendies de maquis, ainsi que
4 incendies de récoltes, avec des pertes
estimées à 1 082,5 ha de forêts, 267 ha
de maquis, 49 ha de blé, 8 494 bottes de
foin et 1 633 arbres fruitiers, tous
ravagés par les flammes.

R. N.

VOL AVEC VIOLENCE
Deux personnes écrouées
à Tichy

«DEUX PERSONNES ont écopé de 3
ans de prison ferme assortie d’une
amende de 200 000 DA au début de la
semaine en cours pour le chef
d’inculpation de vol avec violence», a
indiqué hier la cellule de
communication de la sûreté de wilaya. 
Les mis en cause natifs de Tichy ont été
arrêtés par les éléments de la police
judiciaire de la sûreté de daïra suite à
plusieurs plaintes déposées par des
citoyens ayant fait l’objet de vol ou de
tentative de vol de la part de deux
inconnus. 
Toujours selon  la cellule de
communication de la sûreté de wilaya,
exploitant les informations qui lui sont
parvenues, les policiers ont réussi à
surprendre les deux individus en
flagrant délit de vol d’une motocyclette,
et ce à une heure tardive de la nuit. 
Après une course-poursuite qui a duré
près de trois heures, les policiers ont
réussi à mettre les prévenus hors d’état
de nuire, a-t-on souligné. 
Présentés devant le parquet, les mis en
cause, âgés de 30 et 31 ans, ayant des
antécédents judiciaires, ont été écroués
pour «vol avec violence et agression sur
des personnes sur la voie publique»,
précise la même. 

N. B.

SÛRETÉ DE WILAYA 
À BÉJAÏA
1727 appels reçus durant
le mois de juin
«LES SERVICES des moyens
techniques de la sûreté de wilaya ont
enregistré pas moins de 1 727 appels sur
les numéros vert (15-48) et de secours
(17) durant le mois de juin dernier»,
indique un communiqué de la sûreté de
wilaya. Ainsi, «512 appels ont concerné
des informations sur des accidents et des
crimes ou des dénonciations de tentative
d’atteinte à des individus ou à des biens
publics», précise la même source. «589
autres appels ont été effectués pour
solliciter le secours et l’intervention des
services de sécurité. 625 appels ont
également été effectués pour des
demandes d’information et
d’orientation», précise la même source. 

N. B. 

TRAFIC DE FAUX BILLETS DE BANQUE À BÉJAÏA 
Un gang de trois faussaires arrêté à Tichy 

«UN GANG de faussaires, composé de trois individus dont un ressortissant malien, a été arrêté à la fin de la semaine dernière à Tichy»,
a indiqué la cellule de communication de la sûreté de wilaya. Les trois malfaiteurs ont été appréhendés lors d’un contrôle de routine
à un barrage dressé à l’entrée de la ville. Ils roulaient à bord d’une voiture de type Partner lorsque les policiers ont décidé de fouiller
le véhicule, à l’intérieur duquel ils ont découvert des produits et des objets servant au trafic de billets ainsi que des liasses de papier
utilisé dans le même but, ajoute la même source. Une somme d’argent en coupures de 1 dollar a été également découverte sur le res-
sortissant étranger, a-t-on souligné. Selon les enquêteurs, les deux Algériens, natifs de Béjaïa et Bouira, appâtaient leurs clients en leur
proposant un taux de change inférieur à celui en cours. Les trois présumés faussaires ont été présentés devant le procureur de la Répu-
blique territorialement compétent pour «possession de produits et d’objets utilisés dans le trafic de devises, et ce avant d’être écroués»,
ajoute la même source. N. B.
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L
a Turquie commémore samedi la
tentative de coup d’État du 15
juillet 2016 contre le président

Recep Tayyip Erdogan. La veille de cette
date historique, l’ambassadeur turc à
Téhéran Reza Hakan Takin a déclaré que
«la Turquie était profondément reconnais-
sante à l’Iran pour le soutien accordé dans
la nuit de la tentative de coup d’État».
Selon Farzad Ramazani Bonesh, expert
indépendant iranien sur le Proche-Orient,
si l’Iran n’avait pas accordé son soutien, la
crise intérieure turque aurait mis en dan-
ger toute la région, y compris l’Iran, c’est
pourquoi Téhéran avait pris les devants.
«Sur la question de la sécurité, l’Iran a
visualisé à l’avance les risques et les
conséquences graves pour la région qui
auraient pu se produire si le coup d’État
avait eu lieu en Turquie l’année d’avant.
Mais malgré d’importants différends dans
la politique étrangère avec la Turquie,
l’Iran est devenu l’un des premiers pays
qui ont exprimé leur soutien au gouverne-

ment élu et au Président Erdogan et ses
partisans, faisant ainsi un grand pas dans
l’avenir. Bien entendu, les Turcs l’ont
apprécié, s’en souviennent et expriment
leur gratitude», a indiqué l’expert à Sput-
nik. Farzad Ramazani Bonesh ajoute éga-
lement que le soutien accordé par l’Iran à
la Turquie a rapproché les deux pays sur
un nombre de questions régionales: «Nous
voyons que là où l’Iran et de la Turquie
avaient les positions polarisées, aujour-
d’hui ils agissent presque côte à côte. Par
exemple, sur la crise qatarie». Selon l’ex-
pert, le soutien accordé aux partisans du
Président Erdogan a incité la Turquie à
revoir certaines de ses positions : «Erdo-
gan a compris que de nombreux pays (en
particulier des pays arabes) auraient soute-
nu ce coup d’État et qu’ils n’utilisaient la
Turquie que pour leurs intérêts personnels,
tandis que les pays avec lesquels le diri-
geant turc était en confrontation, comme
l’Iran et la Russie, à sa grande surprise ont
condamné la tentative de coup d’État et lui

ont accordé leur soutien.» «Au bout du
compte, cela aura contribué à établir la
coopération dans la région entre Téhéran
et Ankara, ainsi qu’avec la Russie, afin de
combattre le terrorisme international en
Syrie et en Irak. Et nous avons vu l’un des
résultats positifs de tout cela dans le pro-
cessus d’Astana. L’agression que la Tur-
quie manifestait auparavant avait dispa-
ru», a conclu Farzad Ramazani Bonesh.
Dans la nuit du 15 au 16 juillet 2016, un
groupe d’individus a tenté un coup d’État
militaire en Turquie. Les principaux
troubles ont eu lieu à Ankara et à Istanbul.
Les autorités turques ont accusé le prédi-
cateur Fethullah Gülen d’avoir organisé le
putsch manqué et ont demandé aux États-
Unis de l’extrader. L’imam lui-même a
désapprouvé le putsch et a déclaré qu’il
n’y était pas lié. Depuis la tentative de
coup d’Etat, plus de 46.000 personnes ont
été arrêtées et plus de 100.000 limogées
ou suspendues.                                                                          

R. I.
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COUP D’ÉTAT RATÉ EN TURQUIE 

Pourquoi l’Iran a-t-il soutenu
Erdogan?

Un an après la tentative de coup d’État, la Turquie exprime sa reconnaissance à l’Iran pour son
soutien. Pourquoi alors le pays, qui avait à cette époque-là des relations tendues avec Ankara sur un
nombre de questions, dont notamment la crise syrienne, a-t-il agi de manière si imprévisible? Un

expert iranien interviewé par Sputnik explique.

PYONGYANG met en garde l’administration Trump
contre une nouvelle volée de sanctions et l’appelle à
«faire preuve de prudence, compte tenu de la position
stratégique de la Corée du Nord, qui a atteint un niveau
très élevé». «Pyongyang ne va pas tolérer le chantage
sanctionnel irraisonnable de la part des États-Unis et des
autres forces ennemies», a déclaré samedi dans un com-
muniqué le porte-parole du ministère nord-coréen des
Affaires étrangères, publié par le journal Rodong Sinmun.
Il est à noter que le communiqué met entre autres en avant
«les tentatives des États-Unis visant à imposer au Conseil
de sécurité de l’Onu une résolution très rigoureuse faite
sur mesure par Washington en vue de durcir les sanctions
contre la Corée du Nord après son tir expérimental de
missile balistique de longue portée». D’après le commu-
niqué, «ce serait une erreur fatale de croire que la Corée
du Nord, puissance nucléaire par excellence, tolérera un
tel chantage irraisonnable» et «qu’elle ne prendra aucune
mesure de réciprocité si le Conseil de sécurité des Nations

unies vote une résolution sur de nouvelles sanctions».
«Les États-Unis, poursuit le communiqué, devraient agir
avec discernement, la position stratégique de la Corée du
Nord ayant atteint un niveau élevé sans précédent». Pour
rappel, la représentante permanente des États-Unis à
l’Onu, Nikki Haley, a déclaré avoir l’intention de sou-
mettre au vote dans les semaines à venir une résolution du
Conseil de sécurité visant à durcir les sanctions contre la
Corée du Nord, après son tir expérimental de missile
balistique de longue portée. Certains diplomates au
Conseil de sécurité doutent qu’un projet de résolution
puisse être mis aux voix rapidement. À la suite d’un nou-
vel essai nucléaire nord-coréen en septembre dernier,
alors que Barack Obama était toujours Président, il avait
fallu trois mois au Conseil de sécurité pour s’accorder sur
un durcissement des sanctions contre Pyongyang. La
Corée du Nord est placée sous sanctions internationales
depuis son premier essai nucléaire en 2006.            R. I.

CROIRE QUE LA CORÉE DU NORD TOLÉRERA LE CHANTAGE US 

« Erreur fatale selon Pyongyang »

SECRETS DU BREXIT
Ils sont protégés par un kit
anti-espion imparable

DAVID DAVIS  porte ses documents sur
le Brexit et son dispositif électronique
dans une mallette équipée d’une cage de
Faraday, enceinte utilisée pour protéger
des nuisances électriques et
subsidiairement électromagnétiques
extérieures, afin d’empêcher les espions
étrangers de s’emparer des secrets du
Brexit, relate le journal The Telegraph.
Le ministre du Brexit a également
échangé son Apple Watch contre une
montre Garmin de crainte que des
espions étrangers puissent activer un
microphone à l’intérieur du gadget en
vue de le mettre à l’écoute lors de
réunions de routine. Pour rappel, le
gouvernement britannique a publié jeudi
dernier son projet de loi destiné à mettre
fin à la suprématie du droit européen,
mais le texte, qui doit être soumis au vote
à l’automne, ne devrait pas être voté en
l’état par l’opposition travailliste. Les
chefs des gouvernements en Écosse et au
Pays de Galles ont également menacé de
le bloquer. Baptisé «Projet de loi sur la
sortie de l’Union européenne», ce texte
de plus de 60 pages vise à abroger, au
«jour de la sortie» de l’UE, l’European
Communities Act de 1972 qui avait
incorporé les traités communautaires
dans le droit national britannique. Il doit
également permettre de transposer telles
quelles ou amendées une grande partie
des lois européennes dans le droit
britannique, une tâche titanesque étant
donné les milliers de dispositions
différentes existantes. Concrètement, il
est destiné à permettre au Royaume-Uni
de continuer à fonctionner normalement
lorsqu’il aura effectivement coupé le
cordon avec l’UE, à l’issue du processus
de négociation avec Bruxelles. Les
Britanniques ont voté majoritairement la
sortie de l’UE lors d’un référendum le 23
juin 2016. La Première ministre
britannique Theresa May a officiellement
notifié à l’UE en mars l’intention de son
pays de quitter l’Union, ouvrant ainsi une
période de négociation de deux ans avant
la concrétisation du Brexit.   R. I.
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Par CHEIKH TAHAR BADAOUI

L
e Miqât des pèlerins de la Syrie, d’Egypte et du
Maghreb, c’est al Djohfa. Si ces pèlerins passent par
Médine, il est préférable pour eux de se mettre en

état se sacralisation au Miqât de ses habitants, à savoir,
Dhou El Houlayfa. Le Miqât des habitants de l’Irak est
Dhât Irq, celui des habitants de Nedjd est Qarn. Quiconque
de ceux-là passe par Médine, il lui incombe de se mettre en
état de sacralisation comme nous l’avons précisé, à partir de
Dhou El Houlayfa, puisqu’au-delà, il n’y a point d’autre
Miqât.
Le pèlerin ou celui qui fait la Umra (petit pèlerinage facul-
tatif qu’on peut entreprendre à n’importe quel moment de
l’année ; il s’agit seulement de faire les sept tournées
rituelles autour de la Kaâba et les va-et-vient entre Safa et
Marwa) commence l’état de sacralisation à la suite d’une
prière obligatoire ou surérogatoire et dit: «Je réponds à ton
appel Seigneur, je réponds à ton appel. Tu n’as point d’as-
socié, je réponds à ton appel. La louange, le bienfait et la
souveraineté sont à Toi. Tu n’as point d’associé». Après
cette invocation, le pèlerin exprime son intention, que ce
soit pour le pèlerinage ou la Umra.
Il est commandé qu’on se lave, lors de la sacralisation avant
d’enlever les vêtements cousus. Il est recommandable que
le pèlerin se lave entièrement à son entrée à la Mecque. Il
doit poursuivre l’invocation précédente à la suite des
prières à toute élévation de terre à son chemin, à toute ren-
contre de compagnons.
Parmi les rites à effectuer, les pèlerins accomplissent des
circumambulations autour de la Kaâba (dans le sens opposé
au circuit des aiguilles d’une montre). Ils parcourent ensuite
sept fois un trajet d’environ cinq cents mètres entre deux
monticules, Alçafa et Al Marwa. «Alçafa et Al Marwa dit le
Coran, comptent vraiment parmi les choses sacrées de
Dieu» (Ste- II / 158). Ce va-et-vient rappelle, dit la tradi-
tion, la course de la femme d’Abraham-Hagar, à la
recherche d’une source pour désaltérer son jeune fils Ismaïl.
Les pèlerins se dirigent de la Mecque vers Minâ et ensuite
vers le Mont Arafat où ils font une halte obligatoire (waquf)
et surtout, quelques instants après le coucher du soleil.
«Lorsque vous déferlez d’Arafat» dit le Coran (Ste- II /
198), «invoquez Dieu auprès du monument sacré».
Les pèlerins retournent à Mina pour y jeter le jour de l’Aïd
El Kébir sept cailloux, lapidant de la sorte Satan. Les pèle-
rins se doivent de lapider les jours suivants, les trois bornes
de Satan, chacune par sept cailloux ramassés de Mouzdali-
fah au retour de Arafa. Durant ce séjour à Mina, on rend
une courte visite à la Mecque, juste pour y faire les «tour-
nées» rituelles (tawaf) autour de la Kaâba et pour parcourir
entre les Monts Safa et Marwa, après quoi on rentre à
Mina.
A la fin du pèlerinage, marqué par le sacrifice d’une bête à
Mina, les pèlerins invoquent Dieu et quêtent Son pardon.
Le sacrifice de la bête évoque l’intention d’Abraham d’im-
moler son fils Ismaïl et le jet de petites pierres évoque le
geste du Patriarche contre le démon Iblis qui voulut le
détourner de son projet d’édifier le sanctuaire de la Kaâba.
Que symbolisent ces rites?
Tous ces rites ont un sens, dont voici l’arrière-plan symbo-
lique. En effet, lors de leur chute du paradis, Adam et Eve,
Salut Divin Sur eux, s’étaient égarés, ils se cherchaient et,
par la grâce de Dieu, ils purent se retrouver et se rencontrer
enfin à Arafa. Par gratitude et reconnaissance à Dieu, leurs
fils se tournent vers Lui, font l’effort pour s’oublier et
s’anéantir dans la présence divine, pour Lui demander par-
don du passé, la direction et le secours pour l’avenir.
Quant à la lapidation de Satan, on se rappelle que lorsque
Abraham prétendit n’aimer personne que Dieu, et quand
Dieu lui demanda comme épreuve d’égorger son fils bien-
aimé, Satan (le démon) vint d’abord vers Abraham pour le
dissuader de sa résolution, puis il se rendit auprès de la
mère de l’enfant (Hagar) pour qu’elle en dissuade le mari et
enfin, auprès du garçon Ismaïl lui-même, pour qu’il déso-
béisse à l’injonction de Dieu ; mais chacun le chassa en le
lapidant. Cela a eu lieu dit-on à Mina. On y répète donc le
geste symboliquement comme une résolution contre les ten-
tations diaboliques de la vie.
La visite de la Maison de Dieu s’explique aisément. Pour
témoigner de son obéissance, l’homme s’y rend en tout res-
pect et humilité ; d’après une coutume très antique, tourner
autour de quelqu’un signifie s’apprêter à se sacrifier pour

celui qui est objet de soins et de dévotions.
La pierre Noire dans la Kaâba exige une mention particuliè-
re. Son utilité pratique est d’indiquer le point de départ pour
la tournée rituelle (tawaf) autour de la Kaâba, Maison de
Dieu et par sa couleur, elle se distingue dans le bâtiment.
En outre, elle a une signification symbolique incontestable-
ment grande. Dans un Hadith, le Prophète a dit: «La pierre
Noire représente la main droite de Dieu sur terre». En effet,
le pèlerin y pose ses mains pour prêter le serment d’allé-
geance en tant que sujet loyal.
Le Maître Ghazali décrit avec précision les rites du pèleri-
nage, qui apparaît un moyen à la fois de purification morale
et de consolidation de la foi religieuse. Henri Laoust résu-
me en dix-huit points cette oeuvre dévotionnelle ainsi que
les idées qui s’en dégagent selon la conception de Ghazali:
1)- Le pèlerinage dans sa signification générale, c’est pour
le musulman l’équivalent de ce que sont pour le chrétien, le
monachisme (ruhbaniya) et le voyage entrepris à la
recherche de Dieu (Siyaha). Le Temple de la Mecque est la
Maison de Dieu.
2)- Le pèlerinage implique le désir ardent (shawq) de Dieu
et la volonté résolue de surmonter les nombreux obstacles
qui se présentent en chemin.
3)- Pour partir, le pèlerin rompt ses attaches avec le monde,
comme s’il ne devait pas revenir de son voyage. Il rend les
dépôts qui lui ont été confiés à leurs propriétaires, répare
les injustices qu’il a pu commettre et fait acte de repentir.
Couper toutes ses attaches avec le monde, c’est déjà se pré-
parer au voyage que l’on fera vers l’autre monde.
4)- Les provisions de route que l’on emporte avec soi et qui
doivent être conservées jusqu’à l’accomplissement du hadj
doivent être de provenance licite. Elles font penser à la pro-
vision de piété (taqwa) dont l’homme doit se munir pour
pouvoir accomplir son dernier voyage. A noter que si de
nos jours, le pèlerin ne prend plus sur lui des provisions, il
n’en reste pas moins qu’il se procure sur place sa nourriture
; celle-ci et l’argent nécessaire, doivent être également de
provenance licite.
5)- En s’occupant de sa monture, le pèlerin doit remercier
Dieu d’avoir créé les animaux pour l’utilité des hommes. Il
pensera plus encore à la civière qui le transportera un jour
jusqu’à sa tombe. A noter là aussi qu’en parlant de la mon-
ture, le pèlerin oriente sa pensée vers les nouveaux moyens
de transport que l’homme a inventés. (automobile, bateau,
avion etc.).
6)- Les vêtements de la sacralisation (ihram) sont pour le
pèlerin, l’occasion de penser à la mort et le font songer à
son linceul.
7)- En sortant de son pays, le pèlerin quitte sa famille et sa
maison pour un voyage qui n’est pas un voyage ordinaire,
mais dont le but est de rencontrer Dieu.
8)- En s’engageant dans le désert jusqu’à la station frontière
(miqât) où il prendra l’ihram et en croyant toutes les diffi-
cultés auxquelles il s’expose, le pèlerin songe aux tour-
ments qui commencent à la mort et durent jusqu’à la Résur-
rection. Les brigands rencontrés en chemin le feront penser
à Munkar et Nakir; les deux anges de la tombe. Selon la
tradition, ces deux anges sont chargés de tester tout défunt
dans sa tombe juste après son enterrement à propos de sa
foi et de la noble personnalité du Prophète Mohammed,
Salut Divin Sur Lui. Le défunt, soit il subit le châtiment
infernal s’il échoue à cet examen, soit il s’enivre de la
bénédiction et de la grâce divine s’il répond juste aux ques-
tions posées. Les bêtes sauvages qu’il trouvera sur sa route
évoqueront pour lui les scorpions, les vers et les serpents
qui vivent dans les tombes. A noter que les voyages sont de
nos jours moins pénibles. Cependant, le nombre impres-
sionnant de pèlerins procure d’autres difficultés non moins
harassantes moralement et physiquement. Les pèlerins ne
sont pas également à l’abri de tous les dangers : naufrage et
accident d’avion, de voiture et autres catastrophes...
9)- En revêtant l’ihram et en prononçant la talbiya à l’arri-
vée à la station frontière, le pèlerin répond à l’appel de son
Seigneur et ne peut manquer de songer à la trompette de
Jugement.
10)- L’entrée à la Mecque inspire au pèlerin des pensées
pieuses. Quand sa vue tombe sur le temple, qui est la Mai-
son de Dieu, il ne peut manquer de penser à la place que ce
temple doit tenir dans le coeur de l’homme et de se dire que
c’est comme s’il voyait déjà le Maître du Temple. Il lui
demandera de lui donner un jour le privilège de voir sa
Face, comme il Lui a donné de voir ici-bàs sa Maison

(Bayt).
11)- Par les tournées
(Tawaf) qu’ils font
autour de la Kaâba,
les pèlerins sont
comparables aux
anges que Dieu a
rapprochés de Lui et
qui tournent autour
de son âme (aroh).
Le véritable tawaf
n’est pas dans la
tournée du corps autour de la Kaâba mais dans la tournée
du coeur tout entier absorbé par la mention du nom de
Dieu.
12)- Toucher la pierre Noire (Istilam), c’est s’engager à
obéir à Dieu (baya). Se suspendre aux voiles de la Kaâba et
se presser contre le moltazem, c’est affirmer l’intention de
chercher refuge auprès de Dieu contre le feu de l’enfer.
13)- La course (Say) entre Çafa et Marwa, représente les
oscillations de la balance qui pèsera les actions lors du
Jugement dernier.
14)- La station (wukuf) de Arafa fait méditer sur le rassem-
blement (hachr) de toutes les créatures, le jour de la Résur-
rection.
15)- La lapidation des stèles à Mina doit être exécutée
comme un ordre que l’on n’a pas à discuter ni à com-
prendre, à l’exemple d’Abraham. C’est le visage de Satan
qu’en réalité on lapide.
16)- L’immolation rapproche le pèlerin de Dieu et lui servi-
ra de rançon.
17)- La visite de Médine évoquera de puissants souvenirs
historiques. Le pèlerin pourra regretter de ne pas avoir été
du nombre des compagnons ici-bàs, mais espérera bien
l’être dans l’au-delà.
18)- La visite de la tombe du Prophète Mohammed, Salut
Divin Sur Lui, enfin prend tout son sens si le pèlerin a
comme le sentiment de se trouver en face du Prophète
vivant et prêchant la soumission à Dieu seul.»
Le pèlerinage rassemble annuellement des musulmans
venus de tous les pays du monde. C’est une assemblée de
croyants qui vient explicitement concrétiser l’unité et la
solidarité de la communauté musulmane.
Elle traduit l’universalisme et l’égalitarisme de l’Islam.
Chaque année, à la même période, des musulmans de toutes
les races, de toutes les origines et de toutes les conditions
sociales, se réunissent en même lieu, en tenue d’ihram glo-
rifiant et implorant avec ferveur le Maître des mondes.
Il n’y a plus de puissants et de faibles, ni de riches et de
pauvres. Tous les hommes de la terre sont égaux et frères
devant Dieu.
Mais, en réalité, la communauté musulmane dépourvue
d’un guide élu, reste divisée et déchirée par l’ignorance, la
maladie, la famine, les luttes fratricides pendant que ses
richesses humaines et matérielles sont tantôt sous-utilisées,
dilapidées çà et là, tantôt spoliées par l’ennemi.
Si pèlerinage il y a, il se doit d’éliminer à jamais toute
forme d’exploitation de l’homme par l’homme, toute forme
de sous-développement... et d’être l’élément moteur qui
concrétiserait l’union des musulmans et garantirait l’épa-
nouissement de la communauté entière ; une communauté
qui croit en Dieu Unique, sans icônes ni autres symboles,
où tous les hommes sont égaux sans distinction de race ni
de classe, union basée sur la piété ; oui, une communauté
qui se donne pour sacré la protection des trois droits de tous
les êtres : vie, biens et honneur ; l’abolition de l’intérêt,
même non usuraire, l’abolition de la vendetta et de la justi-
ce privée, le meilleur traitement des femmes, la distribution
et la circulation perpétuelle des richesses, sans possibilité
de cumul entre les mains d’une minorité dominante ; enfin
une communauté qui proclame la seule volonté de Dieu
comme loi pour tout le monde, dans tous les domaines de la
vie et dont la mission est de produire pour guérir.

C. T. B.
Références bibliographiques :
- Initiation à l’Islam du professeur Mohammed Hamidullah.
- L’Islam vivant du professeur Roger Garaudy.
- Dictionnaire élémentaire de l’Islam du professeur Tahar Gaïd.
- Epitre d’Ibn Aby Zeid Al Queyrawani.
- Traduction du Saint Coran
du professeur Sadak Mazigh.
Du professeur Mohammed Hamidullah.
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Pèlerinage : égaux devant 
le Maître des mondes

Pour les voyageurs venant de port Sudan par bateau par exemple, et pour ceux venant par air, on dirait que Djeddah serait l’endroit de
la sacralisation, mais il serait souhaitable de porter l’ihram avant l’arrivée à cette limite extrême (Miqât). 



-27ème congrès de l’association mondiale de l’échino-
coccose du 4 au 7 octobre à Alger
La  Société Algérienne de l’Echinococcose Hydatique
(SAEH) que préside le Pr Karima Achour organise le
27ème congrès de l’association mondiale de l’échino-
coccose (WAE), à Alger du 4 au 7 octobre 2017.
D’éminents spécialistes de plus de 30 pays ainsi que

ceux de l’OMS et de la FAO seront présents a cette ren-
contre scientifique d’envergure mondiale.
Les thèmes  de ces journées  porteront sur la Prise en
charge de l’échinococcose Hydatique humaine et anima-
le. Et les Soins associés dans la prise en charge de
l’échinococcose : BPCO, Fibrose, Cancer du poumon.
15ème congrès national de cœliochirurgie - 4 et 5

octobre 2017 - Blida - Algérie
Workshop sur la recherche en cancérologie - 25 au 27
octobre 2017 - Taghit - Algérie
14ème Congrès National d’Hématologie - 26 au 28
octobre 2017 - Constantine - Algérie
6ème journée de chirurgie de l’hôpital militaire - 12
décembre 2017 - Constantine - Algérie
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C
e traitement, appelé “CTL019”, a
été développé par un chercheur de
l’université de Pennsylvanie et bre-

veté par les laboratoires suisses Novartis
pour traiter la leucémie lymphoblastique
aiguë. Le groupe d’experts indépendants a
recommandé l’approbation de ce traite-
ment chez les enfants et les jeunes adultes
ayant résisté aux autres thérapies contre la
leucémie ou ayant fait une rechute.
Une de ces malades, qui a aujourd’hui 12
ans, a été la première enfant à recevoir
cette thérapie génique en 2012 dans un
hôpital de Pennsylvanie alors qu’elle était
âgée de six ans. Les effets secondaires

avaient été sévères —fièvre, chute de la
tension artérielle et congestion des pou-
mons — mais la petite fille a vaincu sa leu-
cémie et reste aujourd’hui sans trace du
cancer. Elle se trouvait  mercredi dans la
salle où le groupe d’experts a fait sa recom-
mandation à la FDA à l’issu d’une demi-
journée de présentations et de délibéra-
tions. Novartis et d’autres laboratoires tra-
vaillent activement au développement de
traitements similaires pour le myélome
multiple, une autre forme de leucémie et
une tumeur agressive du cerveau. Selon
cette technique, un traitement doit être créé
pour chaque patient dont des cellules

immunitaires sont prélevées et congelées
avant d’être envoyées au laboratoire où
elles sont modifiées génétiquement pour
attaquer le cancer. Une seule dose a permis
de longues rémissions et parfois des guéri-
sons chez nombre de malades qui étaient
condamnés alors que tous les autres traite-
ments avaient échoué. Près de 90% des
patients ont vu leur leucémie disparaître
dans les premiers essais cliniques. Au vue
de ces succès, la FDA avait en 2014 attri-
bué à cette thérapie génique le statut
“d’avancée thérapeutique” qui permet
d’accélérer les procédures de mise sur le
marché.

Leucémie: des experts plaident pour
l’approbation d’une thérapie génique
Un groupe consultatif d’experts de l’Agence américaine des médicaments (FDA) a recommandé
l’approbation du premier traitement consistant à modifier génétiquement le système immunitaire
d’un malade pour combattre la leucémie. Cette recommandation, que la FDA devrait probablement

entériner, ouvre la voie à la commercialisation de la première thérapie génique.

LANCEMENT DE LA 2ÈME
PHASE DE LA
CAMPAGNE DE DON DE
SANG À L’HÔPITAL
CENTRAL DE LA SÛRETÉ
NATIONALE 

LA DEUXIÈME phase de la campagne de
don de sang dans le milieu de la police a
été lancée à l’hôpital central de la sûreté
nationale (les Glycines) pour renforcer
l’action humanitaire et de proximité et
aider les patients qui ont grandement
besoin de cette substance vitale,
notamment les victimes des accidents de
la route.
Ont pris part à cette initiative, organisée à
l’occasion de la journée mondiale du don
de sang, célébrée le 14 juin dernier, des
cadres, des agents et des gradés de la
sûreté nationale, sous la supervision du
contrôleur de police, inspecteur général
de la sûreté nationale, Mohamed Tahar
Hachichi, qui représente le directeur
général de la sûreté nationale, le général
major, Abdelghani Hamel.
Pour faire aboutir l’opération qui se
poursuivra jusqu’au 11 juillet au niveau
des services de police, à travers
l’ensemble du territoire national, la
Direction générale de la sûreté nationale
(DGSN) a déployé, en collaboration avec
les instances compétentes, tous les
moyens matériels et humains nécessaires,
dont une équipe médicale
pluridisciplinaire, des ambulances et des
centres de transfusion sanguine
conformes aux normes en vigueur.
La campagne qui s’est déroulée en
présence de l’Agence nationale du sang
et la fédération algérienne des donneurs
de sang s’inscrit dans le cadre du plan
national annuel de don de sang dans le
milieu de la police pour renforcer l’action
de proximité et améliorer la prise en
charge des malades  et sauver des vies
humaines.
Ladite opération qui s’inscrit en
prolongement de la première phase,
organisée du 28 au 30 mars derniers, à
l’occasion de la journée maghrébine du
don de sang, à travers les différents
services de police avait connu un grand
afflux des éléments de la police voulant
donner leur sang en faveur des malades
hospitalisés.
La première campagne avait permis de
collecter près de 6000 poches de sang au
profit des patients, contre 16059 en
2016.8097 poches de sang ont été
collectées en 2013, contre 7160 poches
en 2014 et 14498 en 2015. 
Cette initiative humanitaire se veut une
tradition visant à ancrer l’action
humanitaire et solidaire dans les rangs
des éléments de la sûreté nationale et à
renforcer l’action de proximité entre la
police et les différentes catégories de la
société pour sauver des vies humaines,
notamment les victimes des accidents de
la route. 

PLUS DE 80.000 praticiens (spécialistes,
généralistes, dentistes et pharmaciens) ont
été enregistrés en Algérie en 2015, contre
plus de 38.000 en 2000, indique un docu-
ment sur la situation démographique et
sanitaire (2000-2017) rendu public par le
ministère de la  Santé, de la Population et
de la Réforme hospitalière. Au total,
80.523 praticiens étaient enregistrés en
Algérie en 2015, dont 45.587 dans le sec-
teur public et 34.836 dans le privé, alors
qu’en 2000, ils étaient 38.695 praticiens
dont 20.437 dans le public et 18.258 dans
le privé, précise le document du ministère.
En 2015, le nombre de pharmaciens était
fixé à 1.469 (public) et 9.974 (privé), celui
des généralistes était de 24.831 (public) et
7.477 (privé), celui des dentistes était de
6.965 (public) et 6.384 (privé), détaille la
même source. 
Concernant le nombre de spécialistes en
2015, ils étaient au nombre de 12.422 acti-

vant dans le secteur public et 11001 dans le
privé, relève le ministère, qui indique
n’avoir pas pris en compte, dans ses statis-
tiques, le nombre de professeurs, docents,
maitres assistants et résidents qui étaient au
nombre de 16.897 en 2015.
Le ministère relève, par ailleurs, un effectif
total de 121.976 paramédicaux, soit 90.144
diplômés d’Etat, 6.244 brevetés et 25.588
aides paramédicaux enregistrés en 2015,
contre 87.012 paramédicaux en l’an 2000,
soit 47.742 diplômés d’Etat, 28.027 breve-
tés et 11.243 aides médicaux.
Pour ce qui est du nombre de structure de
santé enregistrés en 2015, il est relevé 209
hôpitaux généraux (224 en 2000), 1 éta-
blissement hospitalier universitaire (aucun
en 2000), 15 centres hospitalo-universi-
taires (12 en 2000), 75 établissements hos-
pitaliers spécialisés (31 en 2000) et 30  éta-
blissements hospitaliers spécialité mère-
enfant (aucun en 2000). Le nombre de

structures publiques de santé de proximité
en 2015 était fixé à 1.659 polycliniques à
travers le territoire national (497 en 2000),
5.762 salles de soins (3.964 en 2000), 416
maternités (non mentionné en 2000) 180
centres d’hémodialyse (58 en 2000), 1.800
unités de dépistage et de suivi Santé scolai-
re (non mentionné en 2000) et 62 centres
de dépistage volontaire pour le SIDA (non
mentionné en 2000) ainsi que 15 centre de
référence SIDA (non mentionné en 2000).
S’agissant du nombre de structures privées
de santé recensé en 2015, il est relevé 237
cliniques médicaux chirurgicales, 33 cli-
niques médicales, 148 centres d’hémodia-
lyse, 18 centres de procréation médica-
ments assistée, 380 unités de transport
sanitaire, 8.352 cabinets de consultations
spécialisées, 6.910 cabinets de consulta-
tions généralistes, 6.144 cabinets de chirur-
gie dentaire et 9.962 officines pharmaceu-
tiques.  

Plus de 80.000 praticiens 
de la santé recensés en 2015

AMINAZOUNE@YAHOO.FR

RENDEZ VOUS SCIENTIFIQUE 



Par Safy Benaissa

La réaction politique à la suite du résultat
des élections législatives est celle d’une
déconvenue totale des partis politiques, et,
à un moindre degré pour ceux qui sont au
pouvoir.

T
oute la littérature étalée pour expliquer la « bérézi-
na » électorale victimise les partis politiques qui
seraient déstabilisés par un pouvoir omniprésent,

omnipotent et omniscient. Capable de toutes les turpi-
tudes imaginables pour les déséquilibrer et les affaiblir.
Comment est-ce possible qu’un parti soit si fragile qu’il
chute ou qu’il culbute à la moindre secousse politique ?
Ont-ils la stature et l’envergure de partis politiques ? Ont-
ils suffisamment de cohésion qui consolide un groupe, ou
comment se structure une formation politique ?
Dans son acception large un parti est une association de
personnes en vue d’une action politique ; ils doivent par-
tager des opinions et des idées, les mêmes aspirations et
avoir les mêmes affinités pour se consolider et constituer
un même bloc. Cette profession de foi doit être adossée à
un projet de société, assorti d’un programme socio-écono-
mique à réaliser qui refléterait l’attente et l’assentiment
d’une large frange de la population.
Tous les partis post-constitution de 1989 n’ont pu bâtir et
forger une telle organisation, ni ne disposent d’un simple
creuset de militants qui partageraient leurs idées ou ani-
meraient leurs campagnes électorales. Leur création ex-
nihilo au début -addition de quelques personnes- ou après
congrès constitutif -plus tardivement- d’un certain
nombre d’adhérents de quelques wilayates, ne répond pas
à un mouvement latent qui aurait émergé comme réponse
à un stimulus.
Le FFS et beaucoup plus tard le RCD -mouvement cultu-
rel qui avait muté -, avait la particularité de revendiquer la
reconnaissance de « l’amazighité », comme l’un des trois
(3) constituants de l’identité algérienne -avec l’arabité et
l’islamité- grâce à laquelle ils ont pu acquérir une majori-
té dans la Kabylie.
Après l’officialisation de la langue amazigh, ces partis
n’ont pas eu plus de succès dans ces dernières élections
que les autres.
Cependant, il faut admette une certaine audience du FFS
depuis 1963 jusqu’à la disparition de son principal fonda-
teur – figure emblématique du mouvement national, et
chef historique de la Révolution – M. Aït Ahmed, qui par
son aura a enveloppé ce parti et lui a donné du volume.
Lui, aurait pu accéder à la magistrature suprême si, il
l’avait exprimé de par sa légitimité historique.
Seul le RND s’est frayé une place fortifiée dans le paysa-
ge politique, dans une conjoncture de violence meurtrière,
favorable à l’émergence d’une force politique en mesure,
sinon de l’enrayer du moins en réduire les effets ; c’est un
rassemblement de patriotes issu de différentes associa-
tions -anciens moudjahidine, fils de chouhada et de moud-
jahidines, syndicalistes de groupes d’auto-défense- qui
s’est constitué pour représenter et encadrer une popula-
tion en détresse morale face à un questionnement sur leur
identité culturelle et cultuelle qu’un totalitarisme reli-
gieux voulait remettre en cause en imposant son ortho-
doxie.
Opinions et analyses de commentateurs et objecteurs de
conscience.
La lecture et les commentaires suscités par les élections
législatives procèdent d’une double élision contradictoi-
re :
Elle culpabilisent le pouvoir pour cet échec qui serait dû
à sa mauvaise gestion de la chose publique tout en l’accu-
sant de faire de la manipulation pour éviter l’alternance et
maintenir le statut-quo. 
Digression : « les tenants du pouvoir pervertiraient donc
la vie politique de la société -s’ils ont cette capacité, peut-
être nous les méritons-«
Elles responsabilisent les partis politiques d’être inca-
pables de fédérer ou de dépasser leurs
divergences : l’instabilité de leurs états-majors, leurs divi-
sions idéologiques, la désertion de leurs militants les ont
fragilisé.
Ces deux perceptions nous éclairent sur la confusion de
l’analyse politique dont on abreuve l’opinion publique.

Reprenons certaines grilles de lecture qui reflètent le
manque de rigueur dans l’approche des phénomènes
sociaux de la société algérienne par leurs auteurs. Ces der-
niers guidés par des référents étrangers les portent comme
des œillères qui limitent leurs visions : pour être un pays
démocratique, il faut reconduire les règles et le jeu démo-
cratique occidental, dans la négative, c’est le pouvoir qui
est défaillant pour ne pas les avoir instaurés. Comme si la
démocratie se décrétait ! (ils vous approuveront même
dans ce dernier cas mais ils vous diront que c’est le pou-
voir qui les étouffe).
Pourtant tous les textes de lois qui consacrent les règles
du jeu existent - à parfaire à l’épreuve du terrain -. Plus
d’une soixantaine de partis ont une existence légale mais
c’est le pouvoir qui les bloque (!?) comment ? en les
déstabilisant !
Peut-on sérieusement concevoir qu’un parti politique soit
formé par des membres sans convictions politiques, sans
idéologies et aspirations partagées et qui peut se désagré-
ger devant la moindre épreuve ! Il est évident que c’est
absurde. La ou les causes sont à chercher ailleurs.
On écrit que l’acte de vote est galvaudé (!?) -comprendre
qui voudra ! –. Ou l’on glisse son bulletin de vote ou l’on
s’abstient, c’est la liberté de l’électeur !
Et l’on affirme que ce serait le bourrage régulier des urnes
qui aurait décrédibilisé la politique. Le taux d’abstention
est révélateur de la désaffection des électeurs envers les
élections et ceux qui les organisent pour s’assurer une vic-
toire manipulée. Ils seraient désabusés également par le
train de vie fastueux des politiques et rejettent le système
politique.
En parallèle on justifie ce désintéressement de la chose
politique par une sorte de résignation fataliste à caractère
religieux inhérente à l’enseignement de la religion musul-
mane – et non de la métaphysique comme avancé –
comme une malédiction et une épreuve voulues par Dieu.
Comme c’est instructif ! Ce concept de la fatalité avait été
invoqué par le Gel Bugeaud pour justifier l’occupation
(voulue par Dieu) ; il nous est resservi aujourd’hui pour
expliquer -un phénomène politique- que les Algériens le
considèrent comme une malédiction divine à supporter
(quel mépris pour ce peuple!), après presque deux (2)
siècles. 
D’une part, on nous explique le rejet des élections comme
une sanction contre le pouvoir manipulateur et prédateur,
et, d’autre part comme une sanction divine à assumer. A
s’y perdre !
b) Les élucubrations des commentateurs sont « glissées »
dans la bouche des citoyens : ils seraient mécontents des
politiques publiques basées sur la rente pétrolière et les
échecs (!?) ; ils seraient répugnés également, par le gas-
pillage, le chômage, la corruption, le clientélisme et l’in-
justice sociale ; le gouvernement n’aurait pas le quitus
populaire pour conduire les réformes qu’il entend mener.
A l’appui de cette charge on rajoute des prévisions néga-
tives d’experts économiques (?) et du FMI (!?), pour

conclure que les électeurs refusent de leur signer un
chèque à blanc, pour signifier leur rejet massif de ces poli-
tiques.
Une question à « deux (2) sous », est-ce une élection
législative – élire des députés de différentes formations
politiques – ou l’adoption du programme de l’exécutif
actuel ? On est dans le brouillard des idées.
c) D’autres font un procès d’intention aux institutions de
l’État en l’incriminant de la démission des électeurs vis-
à-vis du processus électoral. L’autre aberration est de cul-
pabiliser le pouvoir dans la défaillance des partis poli-
tiques et de refuser l’alternance politique.
Là encore, l’État n’a pas à concéder ou pas une expression
politique ; elle ne peut qu’émaner des citoyens si les for-
mations politiques sauront l’aspirer, autrement dit, les
partis politiques doivent conquérir le pouvoir par l’adhé-
sion populaire.
Accepter les règles du jeu démocratique et ne pas attendre
des concessions institutionnelles : la démocratie, c’est lar-
gement consensuel, ne s’octroie pas.
d) Comme cette autre perception d’acteurs politiques qui
pour eux, le pouvoir a pris soin de se ménager une oppo-
sition « maison » pour lui servir d’alibi démocratique vis-
à-vis de l’étranger.
Mais aujourd’hui il semble qu’il n’en a plus besoin (?!).
C’est toujours le statut quo. Le vrai pouvoir est entre les
mains de l’armée, des services et de la présidence. Ni le
FLN ni le RND, encore moins les ministres ne décident de
rien ; ils n’ont qu’une fonction de propagande en encen-
sant les tenants du pouvoir et leur soi-disant programme.
Les partis politiques ont été créés à l’initiative du pouvoir
sur le modèle du FLN, ce qui n’est pas synonyme de plu-
ralisme politique parce que n’étant pas le reflet de la
société.
« La société algérienne baignerait depuis l’indépendance
dans un discours national-populiste qui empêche la diver-
sité de se cristalliser et de s’exprimer...ect. Tout discours
contraire serait taxé de traîtrise et de « hizb frança », le
peuple est conditionné, il n’est ni de droite, ni de gauche,
ni du centre », argumentent-ils. « Si une alternative démo-
cratique voit le jour ces partis n’auront plus cours ; elle
s’exprimera par la voie d’un sursaut citoyen pacifique »
ajoutent-ils.
Cette approche de la situation politique qui se restreint à
jeter l’anathème sur le pouvoir en général en le rendant
responsable de l’empêtrement des partis politiques est
révélatrice d’une impuissance ou d’une incapacité de
constituer une force sociale exprimant une volonté de
changement nouveau d’un mode de vie sociétal dans
toutes, ou l’une, de ses dimensions sociales, écono-
miques, politiques ou culturelles. Qu’elle que soit la force
politique qui détient le pouvoir -à l’instar de ceux à la tête
de l’État – elle mènera une activité socio-économique et
une politique qui la garantira d’une survie politique et ce
dans tous les pays.

Suivra
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Suprématie confirmée pour les
basketteurs du GS Pétroliers
qui ont accroché à leur tableau
de chasse un quatrième titre
consécutif de champions
d’Algérie  consécutifs.  

L’
occasion pour eux d’ajouter  une
19e consécration, toutes disci-
plines confondues, à leur riche

palmarès.  Le premier titre remonte à 1983
alors que l’équipe évoluait  en vert et
rouge sous le sigle du Mouloudia d’Alger.
Le GS Pétroliers plane sur la balle au
panier algérienne et la confirmation est
venue une semaine  seulement après avoir
brillamment ajouté à leur belle vitrine une
autre coupe d’Algérie samedi passé à la
salle de Chéraga, aux dépens de l’US
Sétif.  Cette fois, le champion en titre sor-
tant n’a ménagé aucun effort pour s’illus-
trer  une fois de plus sur le parquet de la
salle de Blida en prenant le meilleur face à
une courageuse et belle équipe du NAH
Dey, dégageant un véritable parfum de
jeunesse prometteur. Cet autre sacre des
Pétroliers  n’est en fait qu’un juste retour
des choses  Il est venu confirmer toute la
suprématie  d’une équipe qui a plané sur le
basket algérien  ces dernières années . Les
basketteurs du GS Pétroliers, revigorés
par leur dernier trophée en coupe d’Algé-
rie  face à l’US Sétif, ont mis encore une
fois à profit leur capital expérience et  tout
le talent d’un riche effectif pour faire la
différence  lors de cette finale retour face
au NAHD pour signer un autre doublé. Et
c’est amplement mérité.  Le GSP est sacré
champion d’Algérie de basket-ball   pour
la quatrième année consécutive, mais que
d’éloges pour cette formation des Sang et
Or. Le Nasria en finale  du championnat
national de superdivision A 2016-2017,
est déjà une belle récompense  pour le
coach Djamel Rekik et ses jeunes loups.
L’expérience a donc prévalu, encore une
fois, pour le GSP dans cette double
confrontation face au NAHD en finale
retour des play-off de la super-division A,
disputée vendredi soir à la salle de l’Offi-

ce olympique de Blida.  Victorieux diffici-
lement  de la première manche disputée
jeudi sur le même parquet de  la salle de
Blida (75-71), les Pétroliers  n’ont pas fait
dans la dentelle vendredi lors de la secon-
de manche pour  conserver leur titre de
fort belle manière en signant logiquement
une  autre victoire,  synonyme pour eux
d’un autre doublé à rajouter à leur riche
vitrine. Cela dit, les poulains du coach
Nicolas Meistelman ont dû mettre le pied
à l’étrier pour faire la différence après un
début difficile  de la partie, caractérisée
par un manque flagrant d’adresse sous le
panier, d’un côté comme de l’autre.  Et ce
sont les Sang et Or qui ont réussi, dans un
premier  temps  à prendre l’avantage au
tableau de marque  pour terminer le  pre-
mier quart de temps en leur faveur (14-
12). Mais c’était compter sans le métier
des Pétroliers qui se montrèrent  par la
suite plus entreprenants et dominateurs
aux rebonds et  dans les tirs à trois points.
C’est donc fort logiquement que les cama-
rades de Hamdini et Kaouane  remirent les
choses à leur place en faisant respecter le
hiérarchie à tous les niveaux,  avec une
mention  spéciale pour  Mehdi Cheriet ,
auteur de 12 points. Dans le troisième
quart-temps, les joueurs du GS Pétroliers,
libérés, ont mis tout leur talent pour étouf-
fer l’adversaire. Faycal Belkhodja, en état
de grâce lors de cette seconde manche
s’est, lui aussi, distingué en réalisant un
festival à trois points. Lors du dernier
quart, le coach du Nasria a tout tenté mais
c’était déjà trop tard pour sa formation,

qui s’est inclinée ni plus ni moins
devant plus fort. Les Pétroliers,
libérés et avec un banc  plus riche
ont clos les débats comme ils l’ont
voulu  (94-61). La hiérarchie a été
respectée au profit du GSP mais le
NAHD n’a pas à rougir de son
échec à ce stade de la compétition. 

S. S.

RÉSULTATS DES  DEUX
MATCHS :
Jeudi (aller):
NA Hussein-Dey - GS Pétroliers

71-75
VENDREDI (RETOUR):
GS Pétroliers - NA Hussein Dey 94-61.

DÉCLARATIONS :
NICOLAS MEISTELMAN
(ENTRAÎNEUR GS PÉTROLIERS) : 
«Comparé au match de jeudi, où nous
étions très maladroits aux tirs et
catastrophiques défensivement,
aujourd’hui, nous avons été solides des
deux côtés du terrain et quand nous
jouons à ce niveau, aucune équipe ne
peut nous arrêter. C’était une très
longue saison qui se termine tout de
même avec un doublé coupe-
championnat, et le mérite revient aux
joueurs qui se sont donnés à fond
jusqu’à la fin. Un grand bravo à eux».

DJAMEL REKIK (ENTRAÎNEUR NA
HUSSEIN DEY) : 
«Je pense que les joueurs ont lâché trop
d’énergie jeudi, en plus de la défaite
qui leur a sapé le moral. Nous sommes
tombés sur une très forte équipe du
GSP avec des joueurs d’expérience qui
ont l’habitude de ce genre de
confrontation. Nous avons une équipe
jeune qui a réussi à se hisser jusqu’en
finale. Nous sommes vice-champions
d’Algérie et ce n’est pas rien. Nous
allons continuer à travailler et revenir
l’année prochaine pour jouer encore les
premiers rôles».

S. S.

FINALE DES  PLAY-OFF DU CHAMPIONNAT SUPERDIVISION A DE BASKET BALL
AVEC UN TOTAL DE 19 CONSÉCRATIONS ET UN QUATRIÈME TITRE CONSÉCUTIF

Le GS Pétroliers plane sur 
le basket-ball algérien

BASKET-BALL /
AFROBASKET U16 (GR.B-
2E JOURNÉE) : VICTOIRE
DE L’ALGÉRIE FACE À
MADAGASCAR (60-59)

LA SÉLECTION algérienne de basket-ball
U16 (garçons) s’est imposée vendredi
devant son homologue malgache sur le
score de 60 à 59 (mi-temps : 29-22), en
match comptant pour la 2e journée (Gr.
B) de l’AfroBasket de la catégorie qui se
dispute à Maurice. Après un premier
quart- temps soldé sur un score de parité
(13-13), les Algériens ont pris les choses
en mains par la suite en s’imposant lors
du deuxième quart-temps (16-9) avant de
s’incliner lors des deux derniers 
quart- temps (17-14, 20-17).Lors de son
entrée lice jeudi, le Cinq algérien s’est
imposé face au  Rwanda (61-39).Dans le
deuxième match du groupe B, l’Egypte
(tenante du titre) n’a pas fait dans la den-
telle en atomisant le Rwanda (101-45).
Les Algériens enchaineront samedi en
affrontant les Egyptiens. Le groupe A
regroupe Maurice, le Mozambique, la
Tunisie et le Mali. La phase préliminaire
de la compétition se dispute en aller-
retour et dont les deux premiers de
chaque groupe seront qualifiés aux demi-
finales. Lors de la dernière édition de
l’AfroBasket U16 disputée au Mali en
2015, la sélection algérienne avait termi-
né  à la 3e place du tournoi remporté par
l’Egypte contre le Mali.

VOLLEY-BALL/ GRAND-
PRIX MONDIAL FÉMININ
(POULE C3 - 1RE J.) :
L’Algérie s’incline face 
au Venezuela 0-3

LA SÉLECTION algérienne féminine de
volley-ball s’est inclinée face à son
homologue vénézuélienne sur le score de
3 sets à 0 (28-26, 25-18, 25-18), en
match comptant pour la 1re journée de la
Poule C3 du Grand Prix mondial féminin,
disputé dans la nuit de vendredi à samedi
à Caracas (Venezuela). Les Algériennes
enchainent samedi soir en affrontant la
Hongrie (21h00, algérienne) avant de
croiser le fer avec le Mexique dimanche
(21h00, algérienne).Lors du premier tour
du Grand Prix disputé la semaine derniè-
re à Yaoundé (Cameroun),  Les joueuses
de Nabil Tennoun ont concédé trois
défaites sur le même score (3-0) face au
Cameroun, la France et le Venezuela.
Outre les pays qui participent au tournoi
de Caracas (Poule C3), le groupe 3
regroupe également l’Australie, la Fran-
ce, Trinidad-et-Tobago et le Cameroun.

CHAMPIONNAT DU
MONDE D’ATHLÉTISME
(U18) / FINALE DU 
1500 M : 
Disqualification de
l’Algérien Ossama Cherrad

L’ATHLÈTE algérien Oussama Cherrad,
classé 2e en finale du 1500 m des Cham-
pionnats du monde d’athlétisme U-18
disputée vendredi à Nairobi, a été finale-
ment  disqualifié par les juges pour “obs-
truction de passage” à des adversaires, a
indiqué  la fédération algérienne d’athlé-
tisme via son site officiel.L’Algérien por-
teur du dossard N 105, a occupé le cou-
loir N 5 lors de cette course. Les Mon-
diaux 2017 d’athlétisme des moins de 18
ans se déroulent du 12 au 16 juillet. L’Al-
gérie y participe avec un total de 13 ath-
lètes, à savoir : Oussama Cherrad, Akram
Abed, Saber Abed, Mehdi Abidi, Hamda-
ni Benahmed, Rabie Deliba, Yacine Khe-
dim, Ayoub Mahrou, Mehdi Anis Nait
Abdelaziz, Yazid Slim, Mohamed Mehdi
Zekraoui, Asma Baya Araibia et Loubna
Benhadja.

ROGER FEDERER, toujours et encore
plus dans l’histoire. En dominant Tomas
Berdych (7-6, 7-6, 6-4), le Bâlois est deve-
nu le premier joueur de l’histoire à jouer
plus de dix finales dans un même tournoi
du Grand Chelem. Face au Croate Marin
Cilic dimanche (15 heures), il disputera sa
onzième finale à Wimbledon, avec un bon
espoir d’accrocher un dix-neuvième Grand
Chelem et une huitième couronne à Church
Road. Et de devenir au passage le record-
man absolu de victoires du plus ancien des
tournois du Grand Chelem. Le Maestro se
qualifie pour une nouvelle finale à Wim-
bledon, sans perdre le moindre set, comme
en 2006 et 2008. A 35 ans, il est le joueur
le plus âgé à atteindre la finale d’un Grand
Chelem depuis Ken Rosewall en

1974.Alors qu’un vent de folie avait souf-
flé ces derniers jours sur Wimbledon (éli-
minations de Nadal, Murray et Djokovic),
l’implacable logique a été respectée sur le
Centre Court ce vendredi. Comme prévu,
Roger Federer a dominé sans vraiment
trembler l’une de ses victimes préférées,
Tomas Berdych, battu une huitième fois
consécutive par le Suisse (19-6 dans leur
duel). Le Tchèque, écrasé lors du dernier
Open d’Australie (6-2, 6-4, 6-4), n’a pas
démérité cette fois. Mais l’homme au 18
Grands Chelems a été plus réaliste que le
15e mondial sur les points clés. Il a notam-
ment parfaitement maîtrisé les deux tie-
breaks des deux premières manches rem-
portés 7-4.Seule petite alerte dans ce match
pour le septuple vainqueur du tournoi, cette

double-faute dans le huitième jeu du pre-
mier set qui a offert le debreak à Berdych à
4-3. Mais ce dernier n’a jamais été en
mesure de bousculer l’idole des foules. Et
il a finalement cédé sur son service dans le
septième jeu du troisième set. Surpris par
un retour plein centre du Suisse, il a com-
mis une faute en coup droit qui a offert le
break à Federer. La légende vivante du ten-
nis n’a peut-être pas dégagé la même faci-
lité que lors de ses deux démonstrations
précédentes contre Grigor Dimitrov en 8es
(6/4, 6/2, 6/4) et Milos Raonic en quarts
(6/4, 6/2, 7/6), mais elle a néanmoins su
hausser le ton quand il le fallait. Bref,
Marin Cilic devra sortir du très grand ten-
nis s’il veut stopper dimanche le Maître
dans son irrésistible course aux records

TENNIS FINALE AUJOURD’HUI DU TOURNOI DE WINBLEDON :
ROGER FEDER- MARIN CILIC

Un 19e sacre en grand chelem en
point de mire pour «Mister» Federer



C
omme il fallait s’y attendre, le
Conseil d’administration (CA) du
MCA est passé à l’action en

annonçant dans la soirée de jeudi dernier
le limogeage du très controversé Omar
Ghrib, qui avait effectué son retour au
Mouloudia en avril 2016 après avoir purgé
une suspension de deux années et
demie.Banni de toute activité en rapport
avec le football après le scandale de la
finale de la Coupe d’Algérie 2012-2013
face au voisin de l’USM Alger (défaite 1-
0), Ghrib a été gracié par vote à main
levée lors de l’assemblée générale de la
Fédération algérienne de football
(FAF).Le départ de Ghrib a divisé les sup-
porters mouloudéens. Si certains ont salué
cette décision en avançant l’argument du
“changement radical pour le bien de
l’équipe”, d’autres n’ont pas approuvé ce
limogeage qui intervient “à un moment
crucial et en pleine intersaison”, estimant
que “la stabilité administrative est gage de
toute réussite”. Pour remplacer Ghrib, le
nom de l’ancien joueur du club Kamel
Kaci Saïd est cité dans les couloirs de la
maison mouloudéenne, lui qui avait déjà
occupé le poste de manager général en
2014 avec à la clé une Coupe d’Algérie
remportée aux dépens de la JS Kabylie (0-
0, aux t.a.b 5-4).
Les responsables du CA ne sont pas prêts
de s’arrêter là, puisqu’un éventuel limo-
geage du staff technique dirigé par Kamel
Mouassa est évoqué avec insistance dans
les rouages du “Doyen”, en conséquence
du départ de Ghrib qui voulait maintenir le

natif de Guelma dans son poste.En paral-
lèle à ces turbulences qui secouent le club
de la capitale, les dirigeants, à leur tête le
manager général Nacer Bouiche, poursui-
vent l’opération de recrutement en vue de
la saison prochaine. 
Le MCA a engagé jusque-là les services
de l’attaquant de l’USM Bel-Abbès Sofia-
ne Balegh, qui s’est engagé jeudi dernier
pour un bail de deux saisons.Plusieurs
noms sont annoncés comme de poten-
tielles recrues à l’image du milieu de ter-
rain du NA Hussein-Dey Sofiane Bendeb-
ka ou encore du défenseur central de l’ES

Sétif Ryad Keniche. Au cours du défunt
exercice, le MCA a terminé à la deuxième
place en championnat et s’est fait éliminer
en demi-finales de la Coupe d’Algérie.Le
club est toujours en course en Coupe de la
Confédération africaine où il va affronter
le Club Africain de Tunis en septembre
prochain dans le cadre des quarts de fina-
le.
D’ici là, les supporters du MCA espèrent
que cette période puisse passer sans “dom-
mages collatéraux” sur l’avenir du club,
qui aspire à retrouver sa place sur le plan
continental.
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MCA: 

L’été sera chaud pour le Doyen
Le MC Alger (Ligue 1 algérienne de football) est en train de vivre une période assez mouvementée
durant cette intersaison avec le limogeage attendu du directeur général du club Omar Ghrib, alors
que l’entraîneur de l’équipe Kamel Mouassa est plus que jamais sur la sellette, au moment où le
MCA reste engagé en quarts de finale de la Coupe de la Confédération africaine prévus en

septembre.

L’ENTRAINEUR du NA Hussein-Dey
(Ligue 1 algérienne de football) Nabil
Neghiz a arrêté la liste des 23 joueurs rete-
nus pour le Championnat arabe des clubs
champions prévu en Egypte du 21  juillet
au 6 août. Le milieu défensif Hocine El-
Orfi, blessé, a déclaré forfait pour cette
compétition, alors que Zemiti, Ferhat,
Roudine, Goudjil, ont été écartés pour des
choix tactiques de l’entraineur. Le milieu
de terrain guinéen Mohamed Coumbassa
ne fera pas également le voyage en Egyp-
te, lui qui reste aux abonnés absents. En
matière de recrutement, le Nasria a été très
actif dans le marché des transferts en
engageant pas moins de 11 joueurs dont le
gardien de but Kheireddine Boussouf, qui
effectue son retour chez les “Sang et Or”
après une saison passée au MC Alger.Lors
de la Coupe arabe des clubs champions,

relancée par l’Union arabe de football
(UAFA) après une absence de quatre ans,
le Nasria évoluera dans le groupe A en
compagnie du Al Ahly du Caire (Egypte),
d’Al-Wihda (Emirats arabes unis) et d’El-
Fayçali  (Jordanie). Les “Sang et Or” enta-
meront le tournoi face à Al-Wihda (Emi-
rats arabes unis) le samedi 22 juillet. L’an-
cien entraineur-adjoint de l’équipe natio-
nale Nabil Neghiz a reconnu la difficulté
de la mission qui attend les siens en terre
égyptienne, en raison d’abord du retard
accusé en matière de préparation de ce
rendez-vous, et aussi le remodelage qu’a
connu le groupe husseindéen.”Je pense
que nous accusons un grand retard dans la
préparation. Des tournois de cette enver-
gure nécessitent plus d’un mois et demi de
travail. La mission est loin d’être facile
avec un effectif qui subit des changements

à hauteur de 50% environ”, a-t-il avoué.
Pour préparer ce rendez-vous arabe, le
NAHD a disputé deux matchs amicaux
face à la sélection olympique de Palestine
soldés par deux victoires (3-1) et (1-0).

LISTE DES 23 JOUEURS RETENUS :
Gardiens de buts : Merbah Gaya, Boussouf
Kheireddine, Bouhalfaya Zakaria
Défenseurs : Bouzidi Abdelghani,  Allati Walid,
Khacef Mohamed Noufel, Boutebba Sofiane,
Herida Mohamed, Khiat Abdelghani, Laribi
Hocine, Oukkal Lyes
Milieux : Brahimi Belkacem, Harrag Chamsed-
dine, Addadi Toufik, Ouali Billel, Chouiter
Abderraouf, Azzouz Maher
Attaquants : Gasmi Ahmed, Ait Abdelmalek
Ryad, Ardji Walid, Ouhadda 
Zakaria, Chekhrite Mohamed, Haroun Ali.

COUPE ARABE DES CLUBS CHAMPIONS/ NA HUSSEIN-DEY : 

Neghiz arrête la liste des 
23 joueurs, El-Orfi forfait

FÉDÉRATION
ALGÉRIENNE DE
FOOTBALL:
Des anciens
internationaux en stage
pour le diplôme CAF B 
LA DIVISION formation de la Fédération
algérienne de football (FAF) organise un
stage de formation pour l’obtention du
diplôme CAF B 2e module à l’intention
des candidats, anciens joueurs internatio-
naux ayant suivi le stage du 1er module
qui s’est déroulé au mois de décembre
2016, a annoncé vendredi l’instance
fédérale sur son site.Les candidats ont
été scindés en deux groupes, le premier
(48 joueurs) suivra les cours du 22 au 26
juillet 2017, alors que le second (50
joueurs) le fera du 28 juillet au 1er Août
2017, précise la FAF.

MILAN AC : LES
MILANAIS FAVORABLES
À GHEZZAL

RACHID GHEZZAL, souvent annoncé
pendant la saison du côté de l’Angleter-
re, s’oriente toutefois plutôt vers un ave-
nir italien. En effet, de nombreux clubs
sont venus aux renseignements, et
notamment la Roma et la Fiorentina.
Mais TMW indique que ce tour d’Italie
se poursuit actuellement avec un club
particulièrement ambitieux et dépensier
cet été : le Milan AC. Une rencontre a eu
lieu entre les représentants de l’ex-Lyon-
nais et les dirigeants lombards à la Casa
Milan, et les discussions ont porté sur les
deux sujets inévitables : le temps de jeu
éventuel de l’international algérien au
sein du Milan AC et ses demandes sala-
riales. Mais une chose est sûre, les Mila-
nais sont favorables à son recrutement.

TOUS LES CHEMINS
POURRAIENT MENER
MAHREZ À ROME

SELON les informations de Sky Sport
Italia, la Roma aurait activé la piste
menant à Riyad Mahrez, également sur-
veillé par Arsenal. Monchi, le nouveau
directeur sportif du club de la Louve,
serait fortement intéressé par le profil du
milieu de terrain offensif international
algérien, même si l’affaire devrait être
des plus compliquées pour les Gialloros-
si. Beaucoup espèrent un transfert consé-
quent de Ryad Mahrez dans un club du
Top niveau européen. C’est la piste d’Ar-
senal, évoquée depuis un an et demi, qui
a été la plus commentée, on a même
parlé d’un contrat de 4 ans et une somme
de 40 M€ mais c’est apparemment le
joueur qui n’a pas voulu. Depuis deux
jours, c’est une nouvelle destination qui
fait parler d’elle, c’est l’AS Rome où le
poste d’ailier droit est libre depuis le
départ de Mohamed Salah à Liverpool.

LE STADE RENNAIS VEUT
BOUDEBOUZ EN ROUTE
VERS LE RENNES

RYAD Boudebouz pourrait rejoindre les
deux internationaux algériens, Bensebaï-
ni et M’bolhi, au Stade Rennais. La
direction du club breton veut inclure le
milieu international algérien dans le deal
du transfert de Giovanni Sio et Pedro
Mendes au sein de la formation de l’Hé-
rault. Les deux joueurs n’entrent plus
dans les plans de Christian Gourcuff et
Montpellier a la possibilité de les enga-
ger rapidement. Les discussions sont très
avancées, les deux clubs sont d’accord
mais le Stade Rennais essaye de tenter
un joli coup d’avoir en parallèle avec
Boudebouz, qui a un bon de sortie de la
part du club de l’Hérault. 

LA FAF HONORE LA SÉLECTION OLYMPIQUE DE LA PALESTINE
LE DOCTEUR Saba Kokech a affiché sa gratitude envers la fédé-
ration et l’Algérie qui ont permis à la sélection olympique de son
pays d’effectuer son ultime stage de préparation dans d’excel-
lentes conditions.En stage au CTN de Sidi Moussa du 6 au 15
juillet 2017, la sélection olympique de la Palestine et la délégation
qui l’accompagne ont été conviées à une réception par la Fédéra-
tion algérienne de football en présence de son président, Khêired-
dine Zetchi, du membre du BF, M. Maouche ainsi que du DTN
Fodhil Tikanouine. Des cadeaux et des souvenirs ont été remis
aux invités de l’Algérie qui ont beaucoup apprécié ce geste et par-
ticulièrement les conditions de travail à Sidi Moussa et la qualité
des sparring-partner comme le confirme Ayman Sanduka, l’entraî-
neur de l’équipe olympique de la Palestine: «On a été agréable-
ment accueillis au CTN où il y avait toutes les commodités pour

effectuer un excellent travail. Nous avons pleinement profité des
installations pour peaufiner notre préparation pour les élimina-
toires aux Jeux asiatiques qui vont se dérouler en Chine. Nous
avons disputé trois rencontres amicales de haut niveau. Je suis
satisfait de ce regroupement et je tiens à remercier la Fédération
algérienne de football, le gouvernement algérien et son peuple qui
nous ont agréablement reçus et facilité notre travail.» Le docteur
Saba Kokech qui a présidé la délégation a lui aussi affiché sa gra-
titude envers la fédération et l’Algérie qui ont permis à la sélec-
tion olympique de son pays d’effectuer son ultime stage de prépa-
ration dans d’excellentes conditions. Rappelons que durant son
regroupement à Sidi Moussa, la sélection olympique a affronté et
remporté son premier match face aux U18 algériens, avant de
s’incliner à deux reprises face au NAHD (1-3) puis (0-1).
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FREUD ÉTAIT ACCRO À LA COCAÏNE !

Sigmund Freud, le fondateur de la psychanalyse et l’un des plus célèbres philo-
sophes et médecins neurologues de l’histoire, était accro à la cocaïne.
Freud a commencé à utiliser cette drogue pour ses recherches. Il a pris d’impor-

tantes quantités de cocaïne et a documenté ses effets dans ses travaux de recherche.
Bien sûr, cette substance psychotrope entraîne très vite un phénomène de dépendan-
ce, et Freud a finit par devenir accro.
Le médecin a également défendu l’usage de la cocaïne et l’a utilisée pour traiter la

dépression . Selon plusieurs documents, il était tellement accro qu’il avait l’habitu-
de de donner cette drogue dure à ses amis et sa famille comme un cadeau.

LA POLICE d'une
petite ville de Virgi-
nie (Etats-Unis) a
arrêté un homme âgé
de 31 ans qui terrori-
sait les habitants
déguisé en Joker,
l'ennemi juré du
super-héros Batman. 
Il s'appelle Jeremy
Putman et il se pre-
nait pour le Joker...
en pleine rue. Cet
homme de 31 ans a
été arrêté ce vendre-
di après-midi par la
police de Winches-
ter en Virginie, un
état du sud des
Etats-Unis. Selon la

police locale, l'arres-
tation de celui qui
s'était déguisé en
ennemi juré du
super-héros Batman
a eu lieu après que
plusieurs habitants
de la ville ont appelé
les forces de l'ordre
après avoir croisé un
personnage inquié-
tant vêtu d'une cape
et d'une épée !Les
habitants en ont été
quitte pour une belle
frayeur.  La police
locale a publié sa
photo d'identité judi-
ciaire, ou «mug-
shot» en anglais, qui

n'a rien à envier au
personnage dont il
s'inspire.L'individu
a été placé sous les
verrous pour port
illégal de masque en
public, un crime
pouvant valoir un an
de prison aux Etats-
Unis. Jeremy Put-
man est détenu jus-
qu'à son procès et
une caution de 2000
dollars a été fixée
pour une éventuelle
libération. 
En revanche, aucun
Batman n'a été
signalé dans la
région...

ETATS-UNIS : IL SE PREND
POUR LE JOKER ET FINIT
SOUS LES VERROUS

LE 19 FÉVRIER, deux frères
ont pêché un poisson-chat
géant de 127 kilos et 2,67
mètres de long dans le Pô, au
nord de l’Italie.
Comme le rapporte 20 minutes,
Dino et Dario Ferrari ont attra-
pé un poisson-chat de 127 kilos
et 2,67 mètres de long dans le
delta du Pô, le 19 février. Les
deux frères ont mis plus de
quarante minutes à sortir l’ani-

mal de l’eau. Le "Monstre du
Pô" comme le surnomment les
médias italiens a été relâché
dans le fleuve après avoir été
pris en photo et pesé.
Ce "silurus glanis" serait âgé
de 30 ans, l’espérance de vie de
cette espèce pouvant atteindre
une cinquantaine d’années. De
nombreux spécimens ont déjà
été pêchés dans le Pô. "Ils ont
tendance à vivre toujours dans

le même périmètre de rivière,
ne se déplaçant que de
quelques kilomètres. Ils man-
gent toutes sortes de poissons",
comme l’explique Dino Ferrari,
l’un des deux frères. Avant
d’ajouter : "Pour les attraper, il
faut beaucoup de patience mais
aussi de force physique".
Les "silures glanes" sont les
plus gros poissons d’eau douce
d’Europe. Appelés poissons-
chats en raison de leurs bar-
billons qui ressemblent aux
moustaches d’un chat, ils sont
originaires d’Europe de l’Est.
Ces poissons se sont déplacés
jusqu’en Europe de l’ouest par
le Danube et le Rhin. Un silure
adulte pèse en moyenne 65
kilos mais il peut aisément
atteindre un quintal. D’après
des sites Internet spécialisés
dans la pêche, ce poisson-chat
serait le plus gros jamais pêché
en rivière.

UN POISSON-CHAT DE 127 KILOS PÊCHÉ
EN ITALIE !

UN JEUNE prêtre polo-
nais a été interpellé par la
police pour avoir partagé
un joint de cannabis avec
deux enfants de choeur de
16 et 17 ans, a indiqué
mardi la police polonaise.
Après avoir repéré la voi-
ture du prêtre, garée lundi
soir dans la forêt aux
alentours de la ville de
Gliwice (sud), la
patrouille de police s'est
approchée et a pris en
flagrant délit le jeune
prêtre de 26 ans et les
deux garçons, issus tous
les trois de la même
paroisse. "Quand j'ai
ouvert la porte de la voi-
ture, la fumée est sortie
et en respirant, j'ai tout
de suite su que c'était du
cannabis", a expliqué un
policier, cité par le quoti-
dien Gazeta Wyborcza. 
Visiblement partisan de

la retraite spirituelle en
forêt après une longue
journée de prières, le
jeune vicaire de la parois-
se de Saint-Barthélémy
était en possession de 2,4
grammes de cannabis,
selon le porte-parole de
la police locale.
La curie diocésaine n'a
pas souhaité commenter
l'incident. "Tout ce que

nous savons pour le
moment, c'est que le
prêtre n'est pas rentré
pour la nuit dans sa
paroisse. Nous sommes
en train de vérifier les
informations sur son
interpellation", a déclaré
un responsable de la
curie, le père Marcin
Krolik, cité par le jour-
nal. 

EN VOULANT se prendre en
photo dans une galerie d'art de
Los Angeles, une visiteuse a
fait de gros dégâts.
Alors qu'elle visitait l'exposi-
tion "Hypercaine" dans la gale-
rie The 14th Factory à Los
Angeles, une femme qui vou-
lait se prendre en selfie devant
les oeuvres d'art a accidentelle-
ment renversé les colonnes sur
lesquelles elles étaient dispo-
sées, créant un effet domino.
Sur la vidéo issue des caméras
de surveillance, on voit la visi-
teuse, dans le coin supérieur
droit, reculer et s'abaisser télé-
phone en main pour tenter de
capter un meilleur angle. En
s'abaissant, elle percute une

colonne, qui en renverse une
autre et ainsi de suite.
La galerie a cependant annoncé
par voie d'un communiqué sur
Facebook qu'elle n'entamerait
pas de poursuites. "Elle était
horrifiée et super bouleversée
et nous avons écouté ses expli-
cations mais nous avons décidé
de ne pas intenter une action vu

qu'il s'agissait d'un accident et
qu'elle est étudiante", indique la
galerie qui précise aussi qu'elle
est une organisation à but lucra-
tif et qu'elle n'aurait de toute
façon pas les moyens d'entamer
des poursuites.
La plupart des oeuvres endom-
magées - des couronnes- ont pu
être réparées

Le prêtre fumait du cannabis
avec les enfants

Quand un selfie fait de gros
dégâts

EN SCOOTER DANS LE TRAIN, DANS LES
YVELINES

EN VOILÀ un qui a poussé l’in-
termodalité à l’extrême ! Lundi,
quelques passagers et des agents
de la SNCF ont eu la surprise de
croiser, entre Poissy et Les
Mureaux (Yvelines), sur la ligne
J, un jeune homme assis sur son
scooter ! «Il disposait d’un titre de transport valable», précise la direc-
tion de la gare Saint-Lazare, «mais il a évidemment été verbalisé pour
cette incivilité et aussi pour le danger provoqué en embarquant avec un
véhicule à moteur». Pour sa défense, le scooteriste a expliqué qu’il était
tombé en panne d’essence et «il avait parfaitement conscience qu’il
était en faute, il s’est montré très courtois», précise la SNCF...
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HTML5 : l'intégration du DRM

Netflix fait hurler

E
ME : derrière ce
terme un peu obscur
se cache un conflit

jugé fondamental par les
défenseurs du web et du logi-
ciel libre. La polémique ne
date pas d’hier : les Encrypted
Media Extensions sont une
technologie qui s’apparente à
un DRM, un outil permettant
de contrôler la diffusion de
films ou d’œuvres protégées
par le droit d’auteur. Avec
l’émergence d’acteur majeur
dans le domaine du streaming
(Netflix, on pense évidem-
ment à toi) la pression s’est
progressivement renforcée au
W3C pour que l’organisme de
normalisation du web intro-
duise un mécanisme de ce
type au sein du standard
HTML5.
Querelles de clocher au W3C  
Le débat fait rage depuis 2013,
mais le groupe de travail assi-
gné à cette tâche au W3C doit
maintenant parvenir à prendre
une décision finale. La derniè-
re proposition du groupe de
travail a été publiée le 16
mars. Celle-ci est issue des
travaux du groupe dédié aux
EME, qui regroupe évidem-
ment Netflix, mais aussi
d’autres acteurs tels que
Microsoft et Google.
Cette proposition est mainte-
nant entre les mains du comité
consultatif du consortium, qui
a jusqu’au 13 avril pour
prendre sa décision. Le comité
peut choisir d’accepter la pro-
position et d’en faire un nou-
veau standard web, ou peut
demander au groupe de travail
de revoir sa copie.La question
des Encrypted Media Exten-
sion fait rage depuis plusieurs
années au sein du W3C, avec
d’un côté des opposants
farouches à cette idée et de
l’autre des défenseurs du prin-
cipe. L’argument fréquem-

ment avancé par les opposants
à ce système est que les EME
introduisent du code proprié-
taire au sein des standards
web, jusqu’alors entièrement
libres. Cette solution risque de
provoquer de nombreux effets
de bords et soulève notam-
ment la question de la capacité
des chercheurs de sécurité
indépendants à auditer le code
de cette technologie à la
recherche de faille. De l’autre
côté, les défenseurs des EME
expliquent que cette technolo-
gie est nécessaire pour per-
mettre le développement de
service de vidéo en streaming
sans remettre en question le
droit d’auteur.
Quand Tim s'en mêle 
Dans cette bataille, le fonda-
teur et directeur du W3C Tim
Berners Lee a pris position. À
la fin du mois de février, celui-
ci a publié une tribune sur le

site du W3C dans laquelle il
résume les différents pro-
blèmes soulevés par les deux
camps et prend finalement
position en faveur de l’intro-
duction des EME au sein du
standard Web. Un soutien de
poids pour les défenseurs du
format : Tim Berners Lee
explique ainsi que le web
devrait accepter cette entorse à
ses principes au nom de l’uni-
versalité du web, qui doit
selon son inventeur être
capable de supporter aussi
bien le partage gratuit que les
offres payantes.
Ce soutien de Tim Berners
Lee ne suffit néanmoins pas à
pousser les opposants aux
EME à désarmer : l’EFF fait
notamment partie des anti-
EME et continue son lobbying
auprès du W3C pour le rejet
de cette évolution des stan-
dards. La situation financière

du W3C, qui compte sur ses
membres tels que Netflix ou
Microsoft pour son fonction-
nement, jouera probablement
dans la balance. La réponse
tombera donc le 13 avril : le
projet pourra être recalé à un
stade plus ou moins avancé de
la procédure d’approbation,
ou pourra être accepté et
promu au titre de standard
officiel.
Il est intéressant de noter que
les navigateurs n’ont pas
attendu la décision du W3C
pour implémenter les EME :
Chrome est l’un des premiers
à l’avoir proposé, et Firefox,
malgré son opposition initiale
au projet, a fini par se ranger à
la concurrence et à introduire
également la technologie
EME. Dans ce contexte, diffi-
cile d’espérer que les oppo-
sants à la normalisation des
EME puissent avoir gain de

GOOGLE : UNE
RECRUDESCENCE DE
32% DE SITES PIRATÉS

GOOGLE a publié son rapport 2016 sur
le piratage des sites web. Selon la firme
de Mountain View, trois types d'attaques
sont particulièrement exploitées.Le pira-
tage de site ne décroît pas. Au contraire.
Google a publié en début de semaine
son rapport sur la sécurité des sites web.
La société de Mountain View compile
en effet de nombreuses données sur les
sites potentiellement piratés au travers
de son filtre SafeSearch, qui permet
notamment de sécuriser la navigation
des utilisateurs sur Chrome et Firefox.
Ce filtre permet d'afficher un avertisse-
ment à l'intention des utilisateurs qui
tentent de se connecter à un site mal-
veillant ou compromis. Selon Google,
les données compilées via SafeSearch
indiquent une hausse de 32% des sites
compromis par rapport à l'année derniè-
re.
Google détaille au passage trois type de
piratages fréquents rencontrés par les
administrateurs de sites web. Ainsi, l'une
des attaques fréquentes consiste à créer
de nouvelles pages sur le site compro-
mis, remplies de phrases dénuées de
sens mais chargées de mots clefs afin
d'être indexées dans Google. Ces pages
redirigent généralement l'utilisateur vers
des contenus externes, tels que des sites
pornographiques.
Une autre attaque, baptisée japanese
keyword attack, consiste à faire la même
chose mais en remplissant la page de
caractères japonais. Ces attaques fré-
quentes sur les CMS les plus populaires
tels que Wordpress ou Joomla sont géné-
ralement un moyen de référencer des
sites proposant des contrefaçon. Enfin,
la dernière attaque décrite par Google
est également du même genre et
implique la création de pages indési-
rables sur le site, mais en imitant cette
fois l'architecture du site afin de passer
inaperçu.
Google publie plusieurs guide visant à
alerter les administrateurs sur ce type
d'attaque et les techniques utilisées pour
les détecter. Lorsque Google détecte un
site compromis, celui ci est automati-
quement ajouté à la liste Google
SmartScreen et les utilisateurs qui ten-
tent d'y accéder sont averti du caractère
dangereux de celui ci.
Google tente en général de prévenir les
administrateurs et ceux ci peuvent
demander à être réévalués après avoir
correctement nettoyé leur site. Dans
84% des cas, la réponse de Google est
positive. Mais comme le précise le
moteur de recherche, en la matière il
vaut mieux prévenir que guérir.

Au mois d’avril, le W3C devra se prononcer une fois pour toutes sur le plan de standardisation des
EME (Encrypted Media Extension). Cette technologie, réclamée à grands cris par Netflix et consorts,
est décrite par ses opposants comme une DRM au sein des standards web, traditionnellement

ouverts.

LES SMARTPHONES DE
L'AMBITIEUX NOKIA SERONT
LANCÉS AU PRINTEMPS

TROIS SMARTPHONES sous Android seront disponibles
(à partir de 139 euros) ainsi que le nouveau 3310 vendu
39 euros. Il en faudra néanmoins plus pour convaincre.
Après avoir clairement fait le buzz lors du dernier Mobile
World Congree, le nouveau Nokia (HMD Global) concré-
tise aujourd'hui ses annonces en dévoilant son calendrier
de lancement. Les terminaux dévoilés seront commercia-
lisés entre avril et juin au niveau mondial.Pour rappel,
Nokia tente un retour en force avec trois smartphones
sous Android positionnés dans le moyen de gamme. Les
Nokia 3, 5 et 6 vendus respectivement 139, 189 et 204
euros. Une version plus exclusive de ce dernier (Nokia 6
Arte Black...) sera proposé à 299 euros. Il est doté d'un
écran full HD de 5,5 pouces, de 4 Go de RAM et animé
par une version pure d'Android 7. Il constitue le flagship
du fabricant...
Nokia va également tenter de faire du volume avec la ver-
sion moderne du mythique 3310, un feature-phone vendu
39 euros qui vise les pays émergents ou encore les geeks
en mal de vintage. 
Problème : excepté le fait de capitaliser sur un nom et un
logo mythique, le line-up du nouveau Nokia ne fait pas

rêver. Le fabricant espère bien séduire à nouveau les nom-
breux fans de la marque sauf que ce Nokia n'a plus rien à
voir avec la mythique marque finlandaise.Après être pas-
sée entre les mains de Microsoft, la marque Nokia a été
reprise par HMD via un accord de licence, une petite
société montée en partie par d'anciens cadres du finlan-
dais. Une start-up qui n'a pas la force de frappe ni la R&D
de son illustre ancêtre.
Comme la marque Vaio de Sony rachetée par un fabricant
chinois, comme Alcatel Mobile rachetée par TCL, l'idée
est avant tout de surfer sur la nostalgie et sur une glorieu-
se image de marque passée. Et nombreux sont ceux qui ne
feront pas la différence entre ce Nokia et le Nokia des
années 1990-2000.  
Car il faut bien le reconnaître, les terminaux qui seront
lancés n'offrent pas la valeur ajoutée qu'on trouvait aupa-
ravant : les Lumia se distinguaient par un design original
(tout comme son OS, Windows Phone...) et une optique
très réussie (avec Carl Zeiss). Quant au nouveau 3310, il
a réussi le tour de force de susciter une vague unanime de
critiques tant il est éloigné de son illustre ancêtre.
Le nouveau Nokia pourrait donc être au pire un simple
feu de paille, au mieux, une nouvelle marque sous licence
comme tant d'autres qui aura bien du mal à émerger face
aux géants du secteur. Et pourtant, les ambitions sont bien
celles d'un géant, HMD entend replacer Nokia à son plus

niveau.  
"Nous commençons tout juste, mais l’objectif est de rede-
venir l’un des plus grands vendeurs de smartphone. Nous
souhaitons faire partie du top 3 des vendeurs de mobile
dans le monde d’ici cinq ans." indiquait à Europe 1 Flo-
rian Seiche, président de HMD lors du MWC. C'est à dire
dépasser en toute simplicité le géant chinois Huawei qui a
vendu près de 140 millions de terminaux l'an passé... 
D'un autre côté, il est sûrement trop tôt pour préjuger
l'avenir du nouveau Nokia, cette première vague est peut-
être un coup d'essai avant l'arrivée de terminaux qui res-
pectent et reprennent véritablement l'ADN de la marque.
On espère. 
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Des archéologues découvrent
d'exceptionnels proto-hiéroglyphes

gravés sur une falaise en Egypte

C’
est une découverte qui en dit long sur l’His-
toire des civilisations passées. Une équipe
de chercheurs de l’Université de Yale

(Etats-Unis), accompagnée d’un groupe du ministère des
Antiquités égyptiennes et des Musées royaux d’art et
d’histoire de Bruxelles (Belgique) a fait une somptueuse
trouvaille sur la rive droite du Nil. Tout près du village
d'Al-Khawi, à 60 kilomètres au sud de la ville égyptienne
Louxor, les archéologues se sont trouvés face à d’excep-
tionnelles falaises recouvertes de "proto-hiéroglyphes"
auparavant inconnus. Autrement dit, d'écritures égyp-
tiennes qui auraient précédé les véritables hiéroglyphes
que l'on connait, remontant à environ 5.200 ans.  On
pourrait même qualifier ces gravures rocheuses comme
étant "certaines des premières étapes de l'écriture hiéro-
glyphique", a expliqué dans un communiqué John Cole-
man Darnell, chercheur à l’Université de Yale et initia-
teur des recherches menées dans le cadre du Elkab Desert
Survey Project. Une symbolique très élaborée En obser-
vant de plus près les gravures, les experts ont pu aperce-
voir une tête de taureau accompagnée d’une sorte de
cigogne de grande taille (un jabiru). 
Selon Pascal Vernus, directeur de l’École pratique des
hautes études (EPHE) et spécialiste interrogé par
Sciences et avenir, il s'agirait d’un "hiéroglyphe tradui-
sant la notion égyptienne de ba, la capacité pour un être
à se manifester sous différentes formes". D’autres formes
ont été clairement distinguées, comme notamment un ibis
chauve, un oiseau renvoyant au "akh", un symbole de vie
sereine après la mort. Les archéologues ont expliqué que
cet arrangement de symboles est relativement commun
dans les représentations égyptiennes plus tardives du
cycle solaire et du concept de luminosité. "Ces images
pourraient exprimer le concept d'autorité royale sur le
cosmos ordonné", a relevé Darnell.  
En réalité, ce n'est pas la première fois que ce type d'écri-
tures égyptiennes est découvert. Si la trouvaille est si
"exceptionnelle", c'est que personne n'en avait encore

mis au jour à une si grande échelle. Chacun de ces
"proto-hiéroglyphes" mesure environ un demi mètre et le
tableau entier s'étend sur quelque 70 centimètres de hau-
teur alors que les précédents signes identifiés ne faisaient
qu'un à deux centimètres. 
Des preuves précieuses "Ce site d'art rupestre nouvelle-
ment découvert conserve certains des signes les plus
anciens et les plus importants des étapes formatives du
script hiéroglyphique et fournit des preuves de la façon
dont les anciens Égyptiens ont inventé leur système

d'écriture unique", a souligné John Coleman Darnell. Les
différents et nombreux signes et symboles identifiés lors
des observations de la falaise ont pu aiguiller les cher-
cheurs sur la période de sa conception originale. Ces écri-
tures auraient été inscrites aux alentours de 3.250 avant
J.-C. Cela montre clairement qu’avant même l’essor des
premiers essais de l’écriture en Égypte, apparue poten-
tiellement aux alentours de 3.100 avant J.-C, la popula-
tion avait élaboré un système d’écriture poussé doté de
divers symboliques. 

Dans la ville d'El Kab en Égypte, un groupe de chercheurs américains a fait une trouvaille tout à fait surprenante : dans les vestiges de
cette cité antique, se trouvent des traces témoignant des premières écritures égyptiennes vieilles de plus de 5.000 ans.

SELON UNE NOUVELLE ÉTUDE, Jupi-
ter, la plus grande des planètes de notre
Système solaire serait également la plus
ancienne. De plus, la géante gazeuse y
serait pour beaucoup, dans la formation de
ce fameux système… Il y a plus de 4,6
milliards d’années naissait le Système
solaire. 
La Terre, la planète sur laquelle nous
vivons, fait évidemment partie de ce sys-
tème qui compte aujourd’hui huit planètes
: Mercure, Vénus, la Terre, Mars, Jupiter,
Saturne, Uranus et Neptune. Si la planète
Mars semble concentrer beaucoup l’atten-
tion des scientifiques, aujourd’hui c’est à
Jupiter que l’on s’intéresse particulière-
ment. Avec son diamètre d'environ
140.000 kilomètres, Jupiter est la plus
grande planète du Système solaire. Mais
ce n'est pas le seul record qu'elle détient
puisqu'elle serait également l’aînée de
notre système. 
C’est du moins ce qu’a officiellement
démontré une étude, publiée dans la revue
Proceedings of the National Academy of
Sciences. Une planète difficile à dater Jus-
qu’ici, la planète Jupiter restait difficile à
dater. En effet, on ne dispose d'aucun
échantillon de l'immense planète, dont le
noyau se trouve recouvert de plusieurs
couches très épaisses de gaz. Pour pouvoir
déterminer l’âge de la cinquième planète
du Système, l'équipe de scientifiques a

donc dû trouver une solution alternative.
Pour ce faire, les astrophysiciens du
Lawrence Livermore National Laboratory
ainsi que de l’Institut für Planetologie de
l’Université allemande de Münsterin ont
observé et analysé plusieurs météorites et
notamment les météorites ferreuses tom-
bées sur Terre. 
Plus précisément, ils ont choisi d’étudier
leurs "signatures isotopiques" en tungstè-
ne et molybdène, autrement dit d'évaluer
la concentration des différents versions
(ou isotopes) de ces éléments. Après

l’analyse des 19 météorites de fer, les
chercheurs en ont déduit que ces fameuses
météorites se composaient de deux "réser-
voirs nébuleux" bien différents. À l’origi-
ne coexistant, ces deux réservoirs de
matériaux se seraient finalement séparés il
y a environ 2 à 3 millions d’années et c’est
justement Jupiter qui en serait à l’origine. 
Formée peu après le Système solaire
"Jupiter est la planète la plus ancienne du
système solaire, et son noyau solide s’est
formé bien avant que le gaz de la nébuleu-
se solaire ne se soit dissipé", ont expliqué

les chercheurs. En effet, lors de sa créa-
tion, le Système solaire n’était alors
qu’une nébuleuse entourée d’un disque de
poussière et de gaz. C’est à partir de cela
que la planète Jupiter est parvenue à se
former. En fait, la formation de la géante
gazeuse aurait libéré "un espace dans le
disque qui aurait empêché les échanges de
matériaux entre les deux réservoirs. C’est
le mécanisme le plus plausible pour cette
séparation", a affirmé Thomas Kruijer, à
l’initiative de cette étude. Une séparation
qui aurait eu lieu à peine un million d'an-
nées après que la formation du système
solaire a commencé. 
D'après les calculs des scientifiques, Jupi-
ter aurait grandi jusqu'à atteindre 20
masses terrestres en l'espace d'un million
d'années. 
La planète aurait ensuite connu une crois-
sance plus prolongée jusqu'à atteindre 50
masses terrestres environ trois à quatre
millions d'années après la formation de
notre système.  "A travers sa formation
rapide, Jupiter a agi comme une barrière
efficace contre le transport interne de
matériau dans le disque, ce qui pourrait
potentiellement expliquer pourquoi notre
système solaire ne présente pas de super-
Terres", ces exoplanètes dont la masse est
comprise entre celle de la Terre et celle
d'une planète géante, ont conclu les cher-
cheurs dans leur étude.  

Jupiter serait la plus vieille planète 
de notre Système solaire



ENVIRONNEMENT

L
e 6 juillet, Ademir de Souza Pereira
a été tué par balles en pleine rue à
Porto Velho, la capitale de l’Etat bré-

silien du Rondônia. Il était membre de la
Ligue des paysans pauvres de cet Etat et
s’opposait à l’agro-industrie qui ravage
l’Amazonie. Le 30 juin, au Honduras, Bertha
Zúñiga Cáceres, la fille de la célèbre écolo-
giste Berta Cáceres, assassinée en mars 2016,
a échappé de peu à une attaque avec deux
autres membres du Conseil civique des orga-
nisations populaires et indigènes du Hondu-
ras (COPINH). La jeune femme a repris le
flambeau de sa mère, qui luttait contre le
mégaprojet de barrage d’Agua Zarca, imposé
sans aucune concertation au peuple lenca,
auquel appartenait Berta Cáceres.
Ces deux événements récents sont loin d’être
uniques. Ils illustrent une réalité glaçante et
en pleine expansion : les meurtres de défen-
seurs de l’environnement et des droits fon-
ciers. En 2016, au moins 200 d’entre eux ont
été assassinés dans le monde, battant le triste
record de 2015 (au moins 185 morts). A ce
jour, en 2017, déjà 98 morts sont répertoriés.
Et encore, «il s’agit de la pointe émergée de
l’iceberg, le chiffre réel est sans doute bien
plus élevé» puisque nombre de meurtres ne
sont pas signalés, souligne l’ONG britan-
nique Global Witness, qui publie ce jeudi son
rapport annuel sur le sujet. 
Le nombre de pays touchés par cette violence
s’étend : ils étaient 24 en 2016, contre 16 en
2015. Avec 60 % des meurtres, l’Amérique
latine est la région la plus dangereuse pour
ceux qui, souvent, ne se définissent pas
comme écologistes : ils veulent simplement
défendre leurs terres, leurs forêts ou leurs
rivières face à la voracité des compagnies
minières et pétrolières (au moins 33 crimes
prouvés dans le monde), forestières (23) ou
agro-industrielles (23).

FLAMBÉE DE VIOLENCES

Le Brésil domine toujours le macabre classe-
ment (49 morts). Le Nicaragua – où un gigan-
tesque projet de canal interocéanique menace
d’expulser de leurs terres plus de 120 000
indigènes – compte le plus de tués par habi-
tants. Et le Honduras conserve cette sinistre
palme sur la décennie écoulée. 
La Colombie, elle, est sujette à une flambée
de violences (avec un record historique de 37
environnementalistes tués), malgré la signa-
ture de l’accord de paix avec les Farc. «Ou
peut-être à cause de lui», pointe le rapport. Et
d’expliquer cet apparent paradoxe : «Les
compagnies  extractives et les paramilitaires
 convoitent les zones auparavant sous contrô-
le de la guérilla, et les communautés qui sou-
haitent retourner sur leurs terres sont atta-
quées.»
Les Philippines restent le pays le plus
périlleux d’Asie (28 morts). Tandis qu’en
Inde, le nombre de meurtres a triplé, la police
réprimant dans le sang des manifestations
pacifiques contre des projets miniers, en par-
ticulier dans le centre du pays (lire notre
entretien avec l’écologiste Vandana Shiva

dans Libération du 12 juin). 
Au Bangladesh, sept activistes ont été tués,
alors qu’aucun ne l’avait été en 2015.
Défendre les parcs nationaux est aujourd’hui
«plus risqué que jamais». Vingt rangers et
gardes-forestiers ont été assassinés en 2016
dans le monde, surtout en Afrique : neuf
meurtres de rangers ont été prouvés en répu-
blique démocratique du Congo, dont les
parcs sont en proie aux braconniers, groupes
armés et compagnies pétrolières.

L’IMPUNITÉ RÈGNE

Les indigènes dont les terres ancestrales sont
briguées et pillées sans leur consentement
sont particulièrement vulnérables : ils repré-
sentent près de 40 % des victimes recensées
par l’ONG en 2016. 
Les meurtriers sont des tueurs à gages, des
agents des services de sécurité privée des
entreprises, des groupes paramilitaires, des
braconniers, mais aussi des membres de l’ar-
mée ou de la police elle-même. Dans la plu-
part des cas, l’impunité règne. Et si l’assassi-
nat est le moyen le plus dramatique et spec-
taculaire, toute une série d’autres méthodes
sont utilisées pour chercher à réduire au
silence les environnementalistes : menaces de
mort, arrestations, agressions sexuelles, enlè-
vements, harcèlement judiciaire… Même
dans les pays où le nombre de tués recule,
comme le Pérou et l’Indonésie, menaces, har-
cèlement et criminalisation se poursuivent.
Un peu partout, «de puissants intérêts poli-
tiques, industriels et criminels s’associent
pour marginaliser les défenseurs de l’envi-
ronnement et les qualifier d’«anti-développe-
ment» ou de «terroristes»», déplore le rap-
port. Alors que ces derniers «défendent des
droits de l’homme internationalement recon-
nus, comme le droit à un environnement sain,
le droit de manifester ou le droit à la vie» et
«sont à la pointe de la lutte contre le change-
ment climatique».Et de citer une tendance
inquiétante : la criminalisation croissante des
activistes, y compris dans des pays comme

l’Australie, le Canada ou les Etats-Unis.
Dans l’Etat du Dakota du Nord, où les Sioux
protestent contre un pipeline, un projet de loi
a été rejeté de justesse début 2017. Il pré-
voyait une protection juridique pour un
conducteur qui aurait renversé et tué un
manifestant faisant barrage sur la route. Une
législation similaire a été approuvée par la
chambre des représentants de Caroline du
Nord.

EN COLOMBIE, «LA VIOLENCE N’A PAS
DISPARU AVEC LES FARC»

Jakeline Romero  est membre de l’ONG
Force des femmes wayuu.
«La mine de Cerrejón, dans le nord de la
Colombie, s’étend sur 70  000 hectares. C’est
la plus grande mine du pays et l’une des plus
grandes mines de charbon à ciel ouvert du
monde. Elle appartient à BHP Billiton, Anglo
American et Glencore. Depuis trente ans, son
exploitation a des impacts effroyables. L’eau
est polluée et se raréfie. Les enfants sont
malades. 
Des communautés entières sont forcées de
quitter leurs terres pour s’entasser dans les
villes, ce qui casse le tissu social. Les gens ne
peuvent plus cultiver, perdent leur autono-
mie. Les droits de l’homme sont systémati-
quement violés, avec la complicité de l’Etat
colombien qui soutient les multinationales et
nie l’existence des peuples indigènes.
«La situation s’est aggravée en 2014, quand
les responsables de la mine ont voulu dévier
une partie de la rivière Ranchería, la princi-
pale source d’eau de notre peuple wayuu.
Comme d’habitude, nous n’avons pas été
consultés. Alors nous avons protesté.
«Moi, j’essaie d’informer les communautés
de leurs droits. 
Les menaces se sont multipliées. J’ai reçu un
texto dans lequel on me disait que si je vou-
lais éviter les problèmes, je ne devais pas me
mêler de ce qui ne me regarde pas, que mes
filles étaient mignonnes, ma mère aussi, et
qu’elles pourraient disparaître si je conti-

nuais de parler… 
Il y a eu des meurtres et la violence n’a pas
disparu depuis l’accord de paix avec les Farc.
Au contraire, les paramilitaires sont plus pré-
sents que jamais. Mais je ne peux pas vivre
dans la peur, je me suis construit un mécanis-
me pour la surmonter. Et face à la violence
contre les peuples, contre les femmes, contre
nos vies, nous ne pouvons pas nous taire.»

AUX PHILIPPINES, «DEUX FOIS PLUS
DE MEURTRES DEPUIS L’ARRIVÉE DE
DUTERTE»

Clemente Bautista dirige le réseau Kalika-
san, qui lutte pour la nature et les droits de
l’homme.
«La situation s’aggrave pour les défenseurs
de l’environnement aux Philippines. Sous la
présidence de Gloria Arroyo, entre 2001 et
2010, quatre à cinq d’entre eux étaient assas-
sinés en moyenne chaque année. Sous Beni-
gno Aquino III, de 2010 à 2016, c’était
monté à huit à dix par an. Mais depuis l’arri-
vée de Rodrigo Duterte le 30 juin 2016, nous
en avons dénombré seize, soit deux fois plus.
Cela s’inscrit dans un contexte de violence
exacerbée : la campagne d’exécution des uti-
lisateurs de drogue et trafiquants menée par
le Président a déjà fait plus de 10 000 vic-
times. Plusieurs défenseurs de l’environne-
ment ont été qualifiés de drogués afin de jus-
tifier leur meurtre. 
D’autres ont été classés comme rebelles
communistes par les militaires, qui sont les
principaux suspects et utilisent aussi des
bombardements et la militarisation de com-
munautés rurales pour déloger les popula-
tions de zones convoitées par les entreprises.
Ce sont des prétextes, des tactiques mal-
propres, qui frappent en particulier les indi-
gènes résistant à de grands projets miniers ou
d’agrobusiness sur leurs terres. Ce sont sur-
tout des mines de nickel ou d’or, de nouvelles
plantations d’huile de palme ou l’extension
de plantations de bananes ou d’ananas desti-
nés à l’exportation, dans lesquelles des poli-
ticiens sont souvent impliqués. 
En juillet 2016, Gloria Capitan, une activiste
qui protestait contre les centrales à charbon
de la ville de Lucanin (indirectement finan-
cées par la Banque mondiale), si polluantes
que ses petits-enfants en étaient malades, a
été assassinée devant l’un d’eux, âgé de 8
ans. D’autres ont été tués chez eux dans leur
sommeil. Et l’impunité devient la règle. Au-
delà des meurtres, beaucoup de personnes
sont harcelées. 
J’ai moi-même été surveillé et pris en filature
par des gens que je pense être des agents des
services secrets militaires. 
Et plusieurs de mes collègues subissent des
menaces et du harcèlement judiciaire de la
part des grandes entreprises. Ces méthodes
sont destinées à intimider.
La situation ne va pas s’arranger avec la loi
martiale imposée par Duterte. Nous tentons
d’alerter les médias, de mobiliser la popula-
tion, cela fonctionne surtout auprès des
urbains.» 
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Les défenseurs de l'environnement de plus
en plus menacés

Les meurtres de personnes défendant la nature face aux intérêts industriels, notamment miniers ou pétroliers, ont encore augmenté en
2016. L’Amérique latine et l’Asie du Sud-Est sont les régions les plus dangereuses.

EAU : GESTION, RESSOURCES ET
POLLUTIONS

L'EAU : un élément essentiel pour le développement de la vie
L'eau représente 70% du poids de l'adulte et 80% du poids de
l'enfant. Une perte de 10% entraîne des troubles graves, voire
la mort, si ce pourcentage atteint 20%.
La croissance démographique est la pression la plus importan-
te sur la ressource en eau, pourtant le thème de l'eau ne retient
pas suffisamment l'attention des institutions internationales :
elle n'est pas représentée par un organisme spécifique.
La pollution de l'eau

Dans de nombreux pays en développement, de 80 à 90 pour
cent des eaux usées déversées sur les côtes sont des effluents
bruts, c'est à dire des rejets qui n'ont pas été traités. La pollu-
tion, liée à une démographie galopante dans les zones côtières
et à des infrastructures d'assainissement et de traitement des
déchets inadéquates, constitue une menace pour la santé
publique, les espèces sauvages ainsi que pour les sources de
revenu comme la pêche et le tourisme.

La mauvaise gestion de l'eau

Bien qu'elles soient réparties de manière inégale, les res-
sources en eau douce sont loin de manquer à l'échelle de notre
planète.Pourtant, du fait de la mauvaise gestion, de moyens

limités et des changements environnementaux, quasiment un
habitant de la planète sur cinq n'a toujours pas accès à l'eau
potable et 40% de la population mondiale ne disposent pas
d'un service d'assainissement de base, indique le deuxième
Rapport mondial des Nations Unies sur la mise en valeur des
ressources en eau. Le manque d'accès à l'eau potable et à l'as-
sainissement tue 8 millions d'êtres humains chaque année et
représente à ce titre la première cause de mortalité dans le
monde, un défi majeur et crucial pour l'humanité.
C'est peu connu mais l'eau transite via les importations de
fruits et légumes qui en contiennent, on parle alors d'eau vir-
tuelle, cela représente la moitié de la consommation en eau des
pays importateurs !
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J. A., ARCHITECTE 05 ans d’expérience
ETUDE et SUIVI, maitrise BIE
AUTOCADE  - ARCHICAD, cherche
emploi. Télé. : (0554) 38.01.70.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

EMPLOI DEMANDES

Loue local 40 M2,  
1er étage, rue Larbi 
Ben Midi Alger
Tel : 0771 13 66 82
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C'EST QUOI UN BAUME C'EST QUOI UN BAUME 

"CONDITIONS EXTRÊMES" ?"CONDITIONS EXTRÊMES" ?

Ingredients

- 3 aubergines moyennes
600-700 g de viande hachée
- 1 oignon moyen
- 1 boîte de tomates en mor-
ceaux, sinon 4 tomates
fraiches
- 2 gousses d’ail
- un peu de persil
- sel et poivre
- environ 150 g de fromage

Etapes de réalisation

lavez et pelez les auber-
gines.
coupez les en tranches d'en-
viron ½ cm , saupoudrez-
les de sel et laissez environ
30 minutes pour qu’elles
rejettent un peu de son eau.
placez les ensuite sur du
papier sopalin, et faites les
frire dans un peu d’huile
chaude, des deux côté.

placez l’aubergine sur du
papier absorbant pour éli-
miner l'excès d'huile.
Pendant ce temps, mettre la
viande hachée dans une
casserole (sans huile) et
faites cuire en remuant sou-
vent ( ajoutez un peu d’eau
si nécessaire), jusqu'à ce
que la viande soit bien
cuite.
ajoutez l'oignon haché, et
un peu d’ail râpé, le sel et
laissez cuire environ 5
minutes,
quand c’est cuit, ajoutez par
dessus un peu persil haché

et mettre de côté
préparez la sauce tomate,
en faisant cuire les tomates,
avec un peu d’huile, l’ail
haché, le sel et le poivre
noir, faites attention avec le
sel, pour que le plat ne soit
pas trop salé.
dans un moule en pyrex
allant au four, placez une
couche de rondelles d’au-
bergines frites.
placez pas dessus la viande
hachée, et un peu de sauce
tomate.
ensuite placez une autre
couche d'aubergines. et un
peu de la sauce tomate res-
tante.
parsemez un peu de persil
hachée par dessus et mettre
au four préchauffé.
cuisez entre 30 et 35
minutes.
minutes avant la fin de la
cuisson, garnissez le plat de
fromage râpé
servez bien chaud, avec un
bon morceau de pain maison.

recette de gratin 
d’aubergines

Je m’en sers quand ?
Froid, grandes chaleurs, trajets en avion,
frottement de la peau contre le sol ou les
vêtements… Bref, dans toutes les situa-

tions où le film hydrolipidique (la barrière
de la peau) risque d’être altéré. Toutes ces
formules sont enrichies en lipides, qui
aident à créer la cohésion entre les cel-
lules de la couche cornée et évitent la
perte en eau et le dessèchement.

Comment je l’utilise ?
On applique le baume matin et soir, juste
là où ça tire, ou comme un lait pour le
corps (en prévention). Si besoin, on en
remet pendant la journée.

Comment je le choisis ?
Certaines formules s’utilisent sur le visa-
ge et le corps, tandis que d’autres sont
réservées au corps : tous les actifs ne sont
pas bien tolérés par l’épiderme fin du
visage ou peuvent le faire briller.

Ingredients

- 1 oeuf
- 220 gr de sucre en poudre
- 115 gr de beurre a temperature
ambiante
- 1 c a café de vanille
- 120 ml de babeurre
- 2 bananes bien mures, reduites en
purée
- 280 gr de farine
- ½ c a café de sel
- ½ c a café de bicarbonate de soude
- 1 c a café de levure chimique
- 1 c a café de cannelle

Etapes de réalisation

Dans un le bol du robot équipé de
la palette feuille, battez ensemble le
sucre, l'oeuf et la vanille jusqu'à avoir
un melange bien cremeux.

Ajoutez le beurre par petit morceau
et battez jusqu'à consistance et que le
le beurre soit bien incorporé.

Introduisez le babeurre et les

bananes tout en mélangeant.
Dans un autre bol, mélangez la fari-

ne, le sel, le bicarbonate de soude, la
levure chimique et la cannelle.

Incorporez délicatement les ingré-
dients secs dans le mélange liquide

Chemisez un moule a cake de
papier de cuisson ( mon moule fait 26
cm sur 12) sinon utilisez deux petits
moules

verser la pâte dedans et arrangez la
surface a l'aide d'une spatule.

cuisez dans un four préchauffé a
180 degres, pour 45 a 50 minutes, ou
selon la capacité de votre four

cake a la banane
ultra moelleux

Spray au sel pour
cheveux : comment
les utiliser ?
C’est quoi cette tendance du
spray au sel ? Ce n’est pas une
déferlante, c’est un raz-de-
marée… Toutes les marques
qui font du styling ont désor-
mais un « spray au sel » dans
leur gamme. L’idée de ce coif-
fant pas comme les autres ?
Copier l’effet de l’eau de mer
en texturisant le cheveu, en lui

apportant un
volume fou-
gueux, de la
densité et de
la matité.
Parfait pour
sur les cri-
nières qui
manquent de
corps, mais
pas seule-

ment : son petit look « sortie
de plage » est sexy en diable.
Il se travaille sur cheveux

mouillés ou secs. Gaffe : on y
va mollo sur la quantité, sauf
si on veut avoir des dread-
locks. C’est pour qui ? Pour
les filles « wild » mais pas
grunge, qui « en ont » dans la
crinière
Je l’adopte :

1-    Donner un goût salé à une
queue-de-cheval trop sage : vapo-
risez les longueurs, ébouriffez (et
chevauchez !).
2-    Apporter du corps à des che-

veux fins : on vaporise une petite
quantité à 30 cm de distance
(sinon ça mouille le cheveu et ça
le plombe) puis on froisse à
pleines mains
3-    Créer un vrai beach look : on
vaporise sur cheveux humides, on
réalise des tortillons à la va-vite
qu’on fixe avec des épingles. On
laisse sécher naturellement ou on
utilise le sèche-cheveux. Puis on
défait les tortillons, on froisse les
cheveux et… c’est prêt !

3 QUESTIONS
SUR LES SOINS 
ANTI-ÂGE BIO

Les soins anti-âge bio revendiquent la
même action que les cosmétiques tradi-
tionnels : régénérer, raffermir et lisser.
Mais, est-ce que ça marche vraiment ?

Quels actifs renferment les soins
anti-âge bio ?

Les laboratoires pharmaceutiques
développent des actifs bio et naturels
pointus, tels des extraits de plantes :
comme l’onagre revitalisante ou l’ar-
gan raffermissant par exemple. Mais
aussi de l’huile essentielle de géra-
nium, qui stimule la régénération cellu-
laire autant que le rétinol de synthèse.
Ces mêmes labos arrivent à introduire
dans les formules de l’acide hyaluro-
nique, un puissant hydratant provenant,
en bio, d’une algue.

Ces soins anti-âge bio sont-ils
efficaces ?

Comme en cosmétique traditionnelle,
des tests sous contrôle dermatologique
sont effectués sur ces produits bio.
L’action des actifs qu’ils renferment est
vérifiée sur des cultures de cellules de
peau. Les résultats anti-âge (profon-
deur des rides, lissage, éclat…) sont
ainsi mesurés scientifiquement et vali-
dés par des médecins. Au final, des
tests d’usage réalisés pendant 1 mois
sur 100 femmes prouvent la bonne tolé-
rance et confirment l’action anti-âge de
ces soins bio.

Comment conserver ces soins bio ?
Sans ajout de conservateurs, on pourrait
croire que ces soins bio anti-âge sont
plus fragiles que les autres. Mais, les
huiles essentielles ou la vitamine E qui
entrent dans la composition de certains
produits les protègent des germes et la
préservent. Sinon, on opte pour des
soins anti-âge bio en flacons-pompes

qui évitent le contact avec l’air.

LES NOUVEAUTÉS
SANTÉ À GLISSER DANS
LA TROUSSE DE
TOILETTE CET ÉTÉ

EN VACANCES, on se doit d’apporter le
minimum pour alléger la valise. Excep-
tion faite de la pharmacie qui doit conte-
nir de quoi soigner tous les bobos de la
famille. Revue de presse des nouveautés
pratiques et malignes.

Les indispensables de la trousses 
à pharmacie de l’été : 
-Des médicaments : antalgique (paracé-
tamol), antidiarrhéique (Immodium,
Smecta), anti-nausées (contre le mal des
transports) et un traitement anti-paludis-
me si vous vous rendez dans une région
infestée.
-Anti-moustique
-Gel antiseptique pour les mains
-Crème solaire (indice 50 SPF de préfé-
rence)
-Biafine contre les brûlures et coups de
soleil
-Pansements (notamment contre les
ampoules)
-Des pastilles pour désinfecter l’eau
dans les pays où l’eau du robinet n’est
pas adaptée à nos défenses occidentales
-Thermomètre
-Sérum Physiologique pour nettoyer les
plaies et les yeux

COMMENT S'ÉPILER QUAND
ON A DES POILS INCARNÉS
SUR LES JAMBES ?

Évitez les poils incarnés en prenant
soin de votre peau
Le premier réflexe à adopter est de bien
hydrater la peau afin de l'assouplir et de
permettre aux poils de la traverser. En
effet, les poils incarnés résultent de l'af-
faiblissement du poil causé par une épila-
tion répétée. Ils deviennent moins vigou-
reux et ont plus de difficulté à passer la
barrière cutanée.
Pour y remédier, appliquez régulièrement
un soin gommant et un gant exfoliant.
Répétez cette opération une fois par
semaine en prenant soin de bien nourrir
la peau avec une crème adaptée.

Variez les techniques d'épilation
Pour diminuer la pousse des poils sous-
cutanés, essayez de ralentir un peu les
séances d'épilation et variez les tech-
niques. Alternez entre la cire, l'appareil
électrique et ponctuellement le rasoir, qui
a l'avantage de régénérer la pilosité et de
permettre à une partie des poils incarnés
de percer la peau.
Et en cas de difficulté à extraire un poil,
utilisez une pince à épiler désinfectée et
ôtez le tout en douceur.
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DÉTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT
1. Remettre sur la bonne voie - 2. Coureur australien - Gardien-
ne des suffrages - 3. Manière de voir - Première période du
secondaire - 4. Ancienne unité - Quantité de papier - 5. Réser-
voir à lait - Elimine - 6. Mini-vampire - Logé - 7. De requin ou
d'avion - 8. Comme ça - Formulas - 9. Evasées - 10. Qui n'a
demandé aucun effort - Vitesse de navire - 11. Pour montrer -
Ensemble routier - 12. Apparitions - Pour un mec - 13. Lascive.

VERTICALEMENT
1.  Qui ravagent - 2. Bouleversés - Auxiliaire conjugué - Masse
glacée - 3. Accessoire du golfeur - Butin de butineur - Pour
dans - 4. Il murmure dans son lit - Air - Sombres - 5. Grand
nombre - Il doit tourner rond - Il récolte les fruits de la cam-
pagne - 6. Médité - Femme de noble - 7. Telle une tenue légère
et fleurie - 8. Grande école - Contraintes - Palais de sultan - 9.
Demeurées - Privée d'amis.

Horizontalement
REFLECHIT
ECOULE - RE
MUR - ALIAS 
ORGANES - T
NIEE - ROUE
TE - RAILS -
E - FIN - EUH
PAIENS - RI
EV - NETTES
NAT - EAU - S

TRANSFERE
EIRE - FUIE
SEIZE - RAS
Verticalement
REMONTE-
PENTES
ECURIE - 
AVARIE
FORGE - 
FI - TARI
LU - AERIEN -

NEZ
ELAN - ANNEES
- E
CELERI - STAFF
- H - ISOLE -
TUEUR
IRA - USURE -
RIA 
TESTE - 
HISSEES 

SOLUTION N° 1437

Mots croisés 9/13 n° 1438

Mots croisés 9/9 n° 1438

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

3 6

5 7 4

1 4 9

7 8 6 9 3

6 5

1 2 4

2 9 4

9 7 2 8

4

7 5 2 9 8 3 1 6 4

9 6 4 1 2 5 7 8 3

3 1 8 6 7 4 5 2 9

8 3 6 7 4 1 2 9 5

4 9 1 5 6 2 3 7 8

5 2 7 8 3 9 6 4 1

2 4 9 3 5 7 8 1 6

6 7 5 4 1 8 9 3 2

1 8 3 2 9 6 4 5 7

HORIZONTALEMENT
1. Fracasser - 2. Produit de volcan - Vague - 3. Principe de vie - Symbole chi-
mique - Opus - 4. Machine hydraulique - Existence - 5. Jambière en cuir - 6. Sert
à appeler - Poisson - 7. Lac des Etats-Unis - Entendre - 8. Racontai - Note du
chef - 9. Titane - Localises.
VERTICALEMENT
1. Cessent de fonctionner - 2.Curerai la cheminée - 3. Reconnu - Fin d'infinitif
- 4. Démonstratif - Cirés - 5. Brosse - Unau - 6. Aéroplane - Rectiligne - 7.
Dieu du Nil - Expérience - 8. Confusion - Région du foie - 9. Ressasseras.

SOLUTION 
N° 1437

20

SODUKU 167

S
O
L
U
T
I
O
N
S

Pour jouer 

au Soduku
- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45

Mots fléchés n° 1438

Choisir

Blousé

Rajout

Iridium 

Poison

Désert

Apparue

Se sauva

Rapace

Etançon

Ile grecque

Note

Ventilions 

Vexants

Amorphe

Praséodyme

Croyance

Eprouve 

Grecque

Depuis

Exsude

Protection de main

Magicienne

Souffle

Conscience

Génie scandinave

Garnît

Epée

Obtint

Célèbre pyromane

Personnel

Tableau

Supporter

Liquider

Navire

Ane

Stère

Séché et salé

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1437

- PALLIER
MALI - OTE
IRENE - AN 
SA - GNOLE

ADRETS - S
NEO - ASA - 
TRUC - AVE
HASES - ET

R - STUPRE
OSE - ROTI 
PU - SERIN
ERNE - TET

VerticalementHorizontalement

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

èè

è

è

è

è
è

- MISANTHROPE
PARADERA - SUR
ALE - ROUSSE - N
LINGE - CET - SE

L - ENTA - SURE -
IO - OSSA - PORT 
ETAL - AVERTIE
RENES - ETEINT

Horizontalement

CREATURES

HANTERENT

OMET - ETRE

PERRE - SOL

ENGINS - LE

REIS - ANE -

- RETENU - O

PA - ANGLET

TISSA - SUA

Verticalement

CHOPER - PT

RAMENERAI

ENERGIE - S

ATTRISTAS

TE - EN - ENA

URE - SANG - 

RETS - NULS 

ENROLE - EU

STELE - OTA



SOLUTION 
439
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SODUKU 169

è

è

è

è

è

è

è

è
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è
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è

è
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è

è
è

è
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è
è

è
è

è
è

è
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è
è

è
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C - EPINE - LA - B
HA - AREOLE - OU
AMER - ELEGANT

è

è

è

è

è
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DÉTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT
1. Chercha à étendre sa clientèle - 2. Rassasier - 3. Indien au
Pacifique - Bière anglaise - 4. Relevé - Détournés - 5. Ile
d'Italie - Ils vont avec les autres - 6. Moyen de transport -
Celui-là - 7. Ville de Belgique - Indication de lieu - 8. Bruit
de coup - Il n'a pas de frontières - 9. Proportionnée - 10.
Interjection de branché - Loi - 11. Jeu de société - 12. Ourdir
- Ferrure - 13. Colère de jadis - Liées.

VERTICALEMENT
1. Bon sens populaire - Contre tout ce qui le suit - 2. Ajour-
ner - Lumineux - 3. Se risque - Maltraite - 4. Phase - Rubans
- 5. Cuit à la chapelure - Chose proche - Bagatelle - 6.
Eprouvé - Perçues - Région française - 7. Redoute - Com-
plexe - 8. Récepteurs - Sur les genoux - 9. Terrains d'étude -
Bourriques.

Horizontalement
INCRUSTES
MARES - ARA 
PIED - MIEN
ATTIFER - S
R - ETETER -
TV - ENA - OR
AIR - ELUDE
GEANT - NES
ENDORMIES
ANIMEE - SA

BON - SUC - S
LIEN - THES
ESSOREUSE
Verticalement
IMPARTA-
GEABLE
NAIT - VIEN-
NOIS
CRETE -
RADINES 
REDITE - NOM -

NO
US - FENETRES
- R
S - METAL 
- MEUTE
TAIRE - UNI -
CHU
ERE - RODEES -
ES
SANS - 
RESSASSE

SOLUTION N° 1439

Mots croisés 9/13 n° 1440

Mots croisés 9/9 n° 1440

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

1 4 3 6

3

3 4 8 5

3 2

2 6 9 5

9

9 4 6

6 5

6 2 7

1 2 3 5 8 9 6 4 7

7 4 9 1 3 6 8 5 2

6 8 5 2 4 7 3 1 9

3 1 2 7 5 4 9 6 8

4 5 7 6 9 8 1 2 3

8 9 6 3 2 1 4 7 5

5 3 1 9 6 2 7 8 4

2 7 4 8 1 3 5 9 6

9 6 8 4 7 5 2 3 1

HORIZONTALEMENT
1. Renforçai - 2. Amical - 3. Pista - Etat européen - 4. Gouffres très profonds -
L'or au labo - 5. Sujet de ragot - Petite baie - 6. Manches sur court - Fille de
l'ALN - 7. Transpira - Sanctionnée - 8. Erbium - Localiser - 9. Gogo biblique -
Assistance.
VERTICALEMENT
1. Ecroulée - 2. Machines à sasser - 3. Ville de Colombie - Possessif - 4. Cou-
vris une glace - Mémorisé - 5. Venu parmi nous - Devant l'année - Rapport de
circonférence - 6. Tressaillit - 7. Tissu - Tracas - 8. Exposa au vent - Socle - 9.
Occlusion intestinale - Des lustres.

SOLUTION 
N° 1439

21

SODUKU 169

S
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Pour jouer 

au Soduku
- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45

Mots fléchés n° 1440

Nature

Esquiva

Volontés

Ceinture nippone

Pays d'Afrique

Adverbe

Peu courant 

Glaive

Moi

Croquons

Invasion

Parente

Ville du Maroc

Abominable

Etat des Etats-Unis

Nationale

Choisi

Pareils

Bœufs sauvages

Brosses

Garnir le mât

Services gagnants

Monceau

Mec 

Célébra

Semblable

Intrigue

Marierai

De pouvoir

Hic

Opus

Foule

Attribuer

Venu parmi nous

Exécutas

Homme du Déluge

Près de

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1439

ENTACHAS
PEUR - AME 
AOSTE - EN
NP - EPARS 

CHERIR - E
HYMENEE - 
ETA - EOLE 
MENE - LEV

E - ALLEGE
NO - LA - AN
TRIE - ONT
- SE - BUTE

VerticalementHorizontalement

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

EPANCHEMENT -
NEOPHYTE - ORS
TUS - EMANA - IE
ARTERE - ELLE - 

C - EPINE - LA - B
HA - AREOLE - OU
AMER - ELEGANT
SENSE - EVENTE

è

è

è

è

è

Horizontalement

ABATARDIR

BRUINEUSE

JAN - SUR - M

ENEE - SEVE

CLEBS - TOT

TA - REVET -

INDEXE - ER

OTE - ETIRA

NERFS - MAI

Verticalement

ABJECTION

BRANLANTE

AUNEE - DER

TI - EBRE - F

ANS - SEXES

REUS - VET - 

DURETE - IM

IS - VOTERA

REMET - RAI
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20.00 : La doublure

Comédie  avec Gad Elmaleh , Alice Taglioni...

Levasseur, un riche homme d'affaires, est pris en photo par un paparazzi en
compagnie de sa maîtresse, Elena, superbe mannequin. Par chance, François

Pignon, naïf et modeste voiturier, apparaît aussi sur le cliché. Pour sauver la face
vis-à-vis de sa femme, Levasseur demande à Pignon de se faire passer pour le
véritable petit ami d'Elena, en échange d'une forte somme d'argent. Les faux

amoureux vont devoir vivre ensemble.

20.00 : Les enfants du
marais

Magazine de l'économie - 186 épisodes
Le marché des croisières est en plein boom. Pour séduire les vacanciers, les croisié-
ristes multiplient les offres alléchantes. Mais comment font-ils pour rentabiliser l'utili-
sation de ces mastodontes des mers, toujours plus luxueux ? Pour lutter contre la

concurrence, le géant MSC investit sans cesse dans de nouveaux paquebots. Gros plan
sur son dernier-né, le « Meraviglia », construit à Saint-Nazaire, en Loire-Atlantique.
Pour attirer la clientèle, la société a aussi opté pour une autre stratégie : l'achat d'îles

privées pour ses passagers. Autre bateau, autre ambiance. 

21.00 : Independence Day :
Resurgence

20.00 : La folle aventure
des Durrell

Série avec Keeley Hawes , Josh O'Connor...
Dans les années 1930, Louisa Durrell, mère de famille anglaise veuve depuis huit
ans et endettée, déracine ses quatre enfants indisciplinés pour leur construire une

autre existence sur l’île ensoleillée de Corfou, en Grèce. Sous la menace
permanente de problèmes d’argent, les Durrell essaient de survivre dans ce paradis
sauvage. La magie opère. Peu à peu, Louisa reprend goût à la vie et sa famille en

main.

20.00 : On n'est pas
couché

20.00 : Capital

Film avec Liam Hemsworth , Jeff Goldblum...
Vingt ans après l'attaque massive et destructrice qui a coûté la vie à trois milliards
d'humains, David Levinson découvre que les aliens ont envoyé un message vers

leur planète et qu'ils menacent la Terre d'une nouvelle invasion. Pour s'y préparer,
les nations coalisées ont développé un important programme de défense mondial

exploitant la technologie extraterrestre, récupérée grâce aux restes de la précéden-
te invasion. Mais cette fois-ci, l'humanité va devoir faire face à des dangers inédits

et à une force de frappe colossale de la part des envahisseurs…

Talk show - 11 saisons / 380 épisodes
Sur Twitter #ONPC. Trêve estivale oblige, Laurent Ruquier a préparé une sélection des
meilleurs moments de la saison passée. L'occasion de retrouver les coups de gueule et
les coups de coeur qui ont ponctué l'année, des grands affrontements aux émotions

diverses. L'humour est également au rendez-vous de ce florilège, puisque le maître de
cérémonie maîtrise sur le bout des doigts l'art et la manière de détendre les atmosphères

les plus explosives ou de désamorcer les débats les plus vifs d'une pirouette ...

Comédie avec Jacques Villeret , Jacques Gamblin...

Dans les années 1920, Riton, un benêt grassouillet, élève seul ses trois jeunes enfants nés

d'un premier mariage. Son voisin et ami Garris, rescapé de la Première Guerre mondiale,

veille sur lui. Ensemble, ils vendent du muguet, des champignons et des escargots et jardi-

nent aussi chez des particuliers. Un jour, Garris fait la connaissance de Marie, une ravissan-

te et espiègle employée de maison.
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Maximales Minimales

Alger                28°                     18°

Oran                 32°                     21°

Constantine   32°                     16°

Ouargla           44°                     27°

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
03:25       12:36     16:26       19:52     21:32

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
03:59     12:45    16:26      19:50    21:19

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
03:55     13:01    16:51      20:16    21:54

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
04:01      13:06    16:55      20:20    21:57

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
04:05       13:09     16:58       20:23     21:59

C O N S T A N T I N E
Fadjr     Dohr       Açr       Maghrib   Icha 
03:33       12:40     16:30       19:55     21:33

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 
03:45       12:54     16:45       20:11     21:50

UN JEUNE DE 
15 ANS PERD LA VIE
DANS UNE MARE
D’EAU
UN ADOLESCENT de 15 ans a
perdu la vie dans une mare située
dans la localité de Benyaâkoub,
relevant de la commune de Benba-
dis, à une vingtaine de kilomètres
du chef-lieu de wilaya de Constan-
tine.
Le jeune garçon a été repêché par
des voisins. A leur arrivée, les élé-
ments de la Protection civile ont
tenté de le réanimer, selon le char-
gé de la communication de ce
corps, avant de le transférer à l’hô-
pital de la localité où a été confir-
mé son décès.

A. B. 

DEUX MORTS ET UN
BLESSÉ DANS DEUX
ACCIDENTS DE LA
ROUTE
DEUX MORTS et un blessé ont été
enregistrés sur les routes de
Constantine à la fin de la semaine.
Un jeune homme de 18 ans a
rendu l’âme au service des
urgences du CHU Dr Benbadis de
Constantine après avoir été admis
par les pompiers suite au dérapage
de son motocycle. L’accident s’est
produit sur la RN 3 dans la région
dite les Pins. Polytraumatisé, la
victime n’a pu être sauvée. Sur la
même route, un autre accident
mortel a fait un mort et un blessé.
Le véhicule dans lequel se trou-
vaient les deux victimes a fait plu-
sieurs tonneaux dans la localité de
Becheker, dans la commune d’El-
Khroub. Les deux victimes ont été
transportées par les pompiers au
service des urgences de l’hôpital
Mohamed-Boudiaf d’El-Khroub.
L’un d’eux âgé de 32 ans a rendu
l’âme quelques minutes après son
admission, apprend-on auprès du
chargé de communication de la
Protection civile. La seconde victi-
me présentant des blessures au
niveau de plusieurs parties du
corps a été retenue au niveau de la
structure sanitaire.

A. B.

CONSTANTINE
Un ouvrier décède lors
d’un éboulement

Un éboulement au niveau d’un
chantier a fait un mort mercredi
dernier à Constantine. Le drame
s’est produit au niveau d’une fosse
de près de 2,5 m de profondeur et
de 2 m de largeur creusée pour les
besoins du chantier au niveau du
quartier dit Bouchaâba à l’unité de
voisinage 21, à la ville nouvelle
Ali-Mendjli. L’éboulement aurait
pu faire d’autres victimes parmi les
travailleurs du chantier. Les élé-
ments de la Protection civile, arri-
vés aussitôt alertés, n’ont pu que
constater le décès d’un homme âgé
d’une quarantaine d’années. Sa
dépouille a été déposée à la morgue
de l’hôpital Abdelkader-Bencharif
de la ville nouvelle.

A. B

Un couple d’amants a tenté, en arrangeant
une affaire de kidnapping, de subtiliser une
importante somme d’argent au fiancé de
l’amante en question.
Les faits remontent au 8 juillet dernier
lorsque la mère de la jeune fille, âgée de 24
ans, se présenta vers 21 heures au siège du
19e arrondissement de la sûreté urbaine de
Constantine pour signaler la disparition de sa
fille. Une plainte qui sera sitôt suivie par
celle du fiancé de la jeune fille. Celui-ci se
présenta au commissariat pour informer les
policiers d’un message qu’il avait reçu sur
son mobile l’informant de l’enlèvement de sa
fiancée et l’invitant à payer la somme d’un

million de dinars (100 millions de centimes)
contre sa libération.
Les enquêteurs de la police judiciaire du
commissariat, épaulés par la brigade crimi-
nelle de la sûreté de wilaya, ont déclenché
dès lors une opération de recherche d’enver-
gure à travers tout le territoire national. En
moins d’une semaine, ils réussirent à résolver
l’affaire, apprend-on de source policière.
La jeune fille a donc été localisée en compa-

gnie d’un autre homme dans un hôtel situé
dans une wilaya limitrophe de la capitale de
l’Est. Les investigations et les fouilles après
l’arrestation des deux mis en cause ainsi que
leur interrogatoire au siège du commissariat
ont permis aux policiers de découvrir que le
message envoyé au fiancé provenait du
mobile de la fiancée même. En fait, ce n’était
là qu’un scénario minutieusement élaboré par
le couple. Amine B.

Opérations de l’ANP à Skikda à Médéa
DEUX CASEMATES DÉCOUVERTES ET CINQ BOMBES
ARTISANALES DÉTRUITES 

DEUX CASEMATES de terroristes contenant une importante quantité de produits chimiques
destinés à la fabrication d'explosifs ont été découvertes vendredi à Skikda par un détache-
ment de l’Armée nationale populaire (ANP), alors que cinq bombes artisanales ont été
détruites par un autre détachement de l'ANP à Médéa, a indiqué hier le ministère de la Défen-
se nationale (MDN) dans un communiqué. «Dans le cadre de la lutte antiterroriste et lors des
opérations de recherche et de ratissage, un détachement de l’Armée nationale populaire a
découvert, le 14 juillet 2017 à Skikda (5e RM), deux casemates pour terroristes, contenant
500 kilogrammes de produits chimiques servant dans la fabrication d’explosifs, ainsi que des
outils de détonation et des vivres, tandis qu’un autre détachement a détruit cinq bombes de
confection artisanale à Médéa (1e RM)», précise la même source. Par ailleurs, et dans le
cadre de la lutte contre la contrebande et la criminalité organisée, un détachement de l’ANP
et des éléments de la Gendarmerie nationale «ont intercepté, dans deux opérations distinctes
menées à Jijel (5e RM) et Ghardaïa (4e RM), deux narcotrafiquants et saisi 33,2 kilo-
grammes de kif traité». En outre, des éléments des garde-côtes «ont mis en échec une tenta-
tive d’émigration clandestine de huit individus, à bord d’une embarcation de construction
artisanale à Annaba (5e RM)», rapporte également le communiqué du MDN.

S. T.

ELLE A ARRANGÉ SON PROPRE KIDNAPPING 

Une fille a tenté de subtiliser 
100 millions de centimes à son fiancé

S
ur scène vendredi vers
22 heures 30, il n’y avait
que Mami et sa troupe et

il fallait être un boulimique de
mélodies pour ne pas sortir du
Zénith Ahmed-Bey bourré de
gracieux couplets de raï des
eighties et nineties. Mami a su
puiser dans son répertoire ce
qu’il fallait pour séduire le
public dès la première note. 
L’artiste a eu juste le temps de
choisir les deux premiers mor-
ceaux pour donner le la, les
autres tubes, une dizaine, furent

exclusivement décidés par un
public acquis dès la première
note de zouawzou, à la scène.
Rassurée, la troupe pouvait ainsi
compter sur une assistance lar-
gement au fait de la musique du
natif de Saïda.
De l’avis d’habitués des soirées
concoctées par l’Office national
de la culture et de l’information,
pour célébrer à sa manière le 5
juillet aucun artiste algérien ou
étranger n’a pu autant subjuguer
la grande salle vidée pour la cir-
constance de ses sièges d’or-

chestre pour libérer un vaste
espace afin que les danseurs
puissent se déhancher. Et ils
étaient nombreux avant-hier à
danser et chanter en chœur avec
l’éternel jeune artiste. Même
ceux qui avaient opté pour des
places assises à l’immense bal-
con de la selle ont fini, emportés
par l’élan ambiant, par suivre la
foule d’en bas.
Lazrag Essani, Adouha Alya, ou
encore Bladi, autant de tubes
revisités par Mami au grand
plaisir d’un public constitué de

beaucoup de nostalgiques. La
salle était en effet investie par
des cinquantenaires, hommes et
femmes, venus pour la plupart
pour un moment de flash-back
sur les années 1990.
Le spectacle a duré presque
deux heures. A la fin, Mami
s’est dit ravi de « venir chanter
ici ». Il promet un retour en
force après «trois années sabba-
tiques » qu’il dit avoir pris
volontairement pour mieux
revenir.

Amine B.

LE PRINCE DU RAÏ REVISITE
SON RÉPERTOIRE POUR LES

CONSTANTINOIS

Mami fait
vibrer le zénith

Ahmed-Bey
Les habitants de la ville des Ponts ont pu assister

avant-hier au dernier concert de Layali
Constantine, série de spectacles cycliques ayant
vu défiler pendant une semaine, du 7 au 14

juillet, plusieurs artistes de renom dont Khaled,
Assi El-Hilani, Houria Aichi, Willy William ou encore

L’Algérino. 

CONDOLÉANCES
C’est avec une grande tristesse

que nous avons appris le décès

hier matin à Staoueli de

l’épouse de notre confrère 

Mohamed Touzaline du 

service Sports de l’EPTV. 

Paix à son âme.


